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sion, and  ending  on  the  last  page  with  a  printed 
or  illustrflted  impression. 


The  lest  recordod  frame  on  each  microfiche 
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Les  exemplaires  originaux  dont  la  couverture  en 
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première  page  qui  comporte  une  empreinte 
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District  -)  COUR   DES  SESSIONS   GENE-* 

de       f        RALES  DE  QUARTIER   .; 
Montréal,  y  DE  LA  PAIX. 

JANVIER,  182U 

*  '  •  ,    ■ 

A*. la  Cour  des  Sessions  de  Quartier  de  la  Paix» 

tenue  à  h  ÇzUe  d'Audience  en  la  Cité  de 

Montréa!,  l^.Tercredi  le  dix  de  Janvier,  jnil 

huit  cent  vingt  et  un,  et  continuée  par  a- 

journemerc   jusqu'au  dix-neuf  du    mênie 

mois,  er.  vertu  et  sous  l*autorité  d<un- Acter 

Proviiicial  de  la  5Teme.  année  àç  George  III«^- 

Chap.  16,  intitulé  «Act?  qui  pourvoit  plus 

"   *«  efficacement  au  Règlement  de  la  Pbîîce 

«riflans  les  Cités  de  Québec  et  Moptréal,  et 

"dins  la  Ville  des  Trois-Rivières,  et  pour 

"*«d*autres  fins,"  il  a  été  ordonné  que  tous 

Règlemehs'st  Régies  de  Police  maintenant 

''en  force  soient  annuUés  et  rescindé!),  et  que 

les  suivants  leur  soient  sulsstitués,  pour  avoir 

ibrce  et  effet  dans- là  dite  Cité  de  Montréal. 

CHAPITRE  L         .    / 

■    .         ■     -  ./^^:*'^-'' 

AQ.TICLE  1.  L*i>^liu maison  d*aucuii  corps  bu- 

„Tnàîii  dans  aucune  partie  de',  la  ville,  (ceUx  des 

Eccœsia^.xfiues  e(  ^eligieusesexceptcs)  est  stricte- 

œ^  défendue^  sous  laupanalité  de  cinq  livres 


■'>*ï 


courant  conlre  toute  et  chaque    personne  qui 
fera  telle  inhumation. 

Art.  2.  Personne  ne  pourra  faire,  ou  refaire, 
construire  ou  reconstruire,  dans  la  ville  ou  les 
faubourgs,  aucun  bâtiment,  maison,  mur   ou  clô- 
ture quelconque,  sur  le.  niveaa  d<une  place  pu- 
blique,  rue   ou   rueljiç»  |ans  s'être    auparavant 
adressé  à  ^Inspecteur  des  Chemins  de  la  cité  et 
paroisse  4?  Montré a1,  et  lui  ^voi|:  fait  établir  par 
piquets  ou  autrement  l'alignement  de  telle  place, 
rue  ou  ruelle  f   et  la  personne  requerrant   tel 
alignement  sera  tenue  cfe  construire  sur  là  ligà«e 
ainsi  marquée  par  le  dit  Inspecteur,  qui  en  dres- 
sera procès-verbal  par  écrit,  dont  il  gardera  mi- 
nute en  son  bureà^,  et  délivrera  copie,  au  propri* 
étaire»  ou  à  la  personne  démandant  tel  alignement, 
sous  le  délai  de  quatre  jours  de  celui  de  son  opé- 
ration.    Et  tout  ouvrier  ou  entrepreneur,  et  tout 
propriétaire  ou  occupant  de  terrain  ou  emplace- 
ment, qui  fera  ou,  refera,  construira  ou   recon- 
struira, aucune  maison,  bâtiment,  mur  ou  clôture 
quelconque,  sans  avoir  fait  tirer  une  ligne  ainsi 
que  susdit  $  ou  qui,  l'ayant  fait  tirer,  en  aura  dé- 
vié en  aucune  manière^  (excepté  dans  le  cas  ci- 
aprés  mentionné,)  encourra  u|ne  a^enîié  ^e  cinq 
livres  courant;  (aj  et  sera  en  o^trè  tenu  de  dcmolir 
ou  défaire^  oh  faire  démofir  ou  qe^airé^  toutes  m  telles 
farties  des  dits  bâtimenti  maison f  nii4rf  ou  Mure  qui 
s*écarteraien(  de  Malignement  siis-^it,. 

Et  toute  personne  qui  yoiidra  b^tir  a  cjuclquâ 

'distance  en  dédans  de  réalignement  ainsi  donné 

d'aucune  rue,  place  publique,  ou  ruelle,  pourra  le 

faire,  (aJ  en  par  elle  idtissahtsur  une  parallèle  qui  ne 

(a)  Leë  itiots  eii.  hàlf^îw'sonteeu'x  qîie  la 'ép^ir,  du 
Banc  du  Roi  a  retranchés  du  pjféseiit  articte,  k>&r  ^n 
-  Ordre  d'approbation,  en  date  du!  âo  Février,  \%é\* 
(Voir  à  I^  nn  dès  Réglemens.)  . 
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setapasTi  moins  dt  six  pieds  Français  de  distance  du 
dit  alignement  ;  et  sera  tenue  de  faire  construire,  et 
entretenir  en  bon  état,  en  front  de  tel  bâtiment,  et 
sur  Malignement  des  dites  rue,  ruelle,  ou  place  pu- 
blique, une  palissade  ou  claire-voie  qui  n^auva  pas 
moms  de  trois  pieds  de  hauteur,  assise  sur  une  fon- 
dation de  pierres  ou  de  briques  si  c'est  dans  la  ville» 
et  surune  fondation  semblable,  ou  depiècesde  bois^ 
si  c<è8t  dans  les  faubourgs }  pourru  que  la  dite  fon- 
dation n'ait  pas  moias  de  six  pouces  d'élévation 
audetsusdu  niveau  de  telle  rue,  place  publiqye,  ou 
réelle,  à  peine  de  quarante  schellings,  d'amende 
pour  chaque  contravention,  contre  tons  çontre- 
venans,  en  outre  de  cinq  schellings  pour  chaque 
jour  qui  s'écoulera  du  moment  o&  telle  personne 
aura  reçu  ordre  du  dit  Inspecteur  de  se  confor- 
mer au  présent  règlement  jusqu'à  ce  que  cet 
c^rdre  ait  été  exécuté.  Sous  huit  jours  après  tout 
alignement  donné  par  le  dit  Inspecteur,  il  sera 
loisible  à  toute  personne  dé  se  plaindre  de  son 
opéra/ion&  par  une  requête  adressée  à  cet  effet 
aux  Magistrats  en  aucune  de  leurs  Sessions  Spé*^ 
ciales,  contenant  l^s  raisons  de  telle  plainte  ;'  et 
les  dits  Magistrats,  apr^'s  avoir  entendu  les  parties, 
feront  droit  sur  la  dite  requête. 

Ab^t.  s.  Sur  notice  par  l'Inspecteur  des  Che- 
xnins  à  tout  propriétaire  d'emplacemens  ou  ter<« 
raiujt»  dans  I9  ville  où  les  fauxbourgs,  joignant 
une  place  publique,  rue  ou  rueUe,  que  le  niveau  de 
telles  pbce  publique,  rue  ou  ruelle  est  ordonné» 
et  qu'il  lui  est  enjoint  de  te  mettre  à  exécution, 
tel  propriétaire  sera  tenu  de  faire  sans  délai  élever 
un  mur,  ou  une  clôture  en  phnçhe  ou  pieux  de 
bout,  d^au  moins  cinq  piçds  de  hauteur,  confpr- 
mémetit  au  niveau  que  lui  fixera  le  dit  Inspec- 
teur sur  tous  les  côtés  de  tels  terrain  ou  emplace- 
ment qui  ayoisineront  telles  place  publique»  rue 
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ou  ruelle  à  être  ainsi  nîvelléés  ;  et  erifrtJenîi?  téî 
mur  ou  clôture  en  bon  état,  sous  une  pénalité  de  * 
cinq  livres. courant  :  pourvu  que  h  notice  à  être 
donnée  par  Wnspecteur  au  propriétaire  lui  sera 
donnée  au  moi"ns  quinze  jours  avant  qu'il  sôit  tenu 
d«élevcr  tel  tnur  ou  dôturé,  et  huit  jours  seule-'' 
ment  lorsqu'il  s'ag'ira  de  réparer  et  entlretiiîr  les 
dits  mur  et  clôture.     Et  dans  If  cas  où  le  propri- 
étaire serait  absent  du  district,  Mhsp^èur  sera' 
tenu  Vi'âfficher  le»  noticeis  cK-déssùs  sur  la  pointe 
de  l'Eglise  Paroissiale,  et  sui^  lès' téri-aîrii  Vis-à-vis 
desquels  tels  travaux  devront  être  faits;  ce  ^irt 
sera  considéré  eoimme  notification- suffîsaiitei  et 
donnée  au  propriétair». 

Art.  4.  Dans  tous  les  cas  où,  dans  la  ville  et  les 
faubourgs,  il  pourra  être  nécessaire  de  mettre 
dans  aucune  rue  ou  ruelle  des  !hat<ériaux  jiour  la 
bâtisse,  reconstruction,  ou  réparation  de  qtiels 
bâtimens,  murs  ou  clôtures  que  ce  puisse  être,  les 
dits  matériaux  seront  placés  de  manière  à  lie  pas 
couvrir  plus  du  tiers  de  la  largeur  des  dites  riies 
ouru(}lles;  les  trottoirs  non  compris  qui  seront' 
toujours  laissés  libres,  excepté  des  échafauds'  que 
l'on  pourra  y  fixer.  Et  s'il  y  a  quelque  bâtisse, 
reconstruction  ou  réparation  à  faire  en  même  téms 
vis-à-vis  l'une  de  l*autre,  alors  les  matériaux  se- 
ront placés  de  manière  à  ne  pas  occuper  de  chaque 
côté  plus  du  sixième  de  la  largeur  d'aucune  des 
dites  rues  ou  ruelles,  et  de  façon  à  ne  point  em- 
pêcher ou  gêner  le  pasiwge  de  l<cau  dans  liesf 
égouts.  Avant  de  placer  tels  matériaux,  ori  s'a- 
dressera \  cet  effet  à  l'Inspecteur  des  Chemins, 
qui  mesurera  le  dit  tiiers  ou  sixiièmé  (selon  le  cas) 
devant  le  bàtiméiit  ou  mur  devant  être  biti,  re- 
constsuit  ou  réparé;  et  tels  matériaux  ne  i'éteà- 
dront  pas  en  longueur  de  front  au  delà  dé  telle- 
du  terrain  sur  lequel  le  bâtiment  (m  limr  doit 


être  érigé  ou  réparé.  Toutefois  qu'il  deviendra 
nécessaire  de  mettre  des  matériaux  sur  une  place 
publique,  pour  l'avantage  de  ceux  dont  Tes  terrains 
ou  einplacémens  seront  contigtis  à  telle  place  pu- 
blique, afin  à*y  édifier,  reconstruire,  ou  réparer 
quelque  bâtiment,  mur  ou  clôture,  dix-huit  pieds 
seuliîaent  de  largeur  sur  la  longueur  en  front  des 
dits  emplacemeni  ou  terrains  seront  alloués  pour 
y  dépoter  les  dits  matértauzi  et,  en  ce  cas,  les 
mêmes  précautions  et  formalités  seront  observées 
que  pour  le  dépôt  qui  se  fait  des  matériaux  dans 
les  rues  ou  ruelles  ;  le  tout  à  peine  d'une  amende 
de  cinq  livres  courant  contre  le  propriétaire  du 
terriiin,  ou  contre  1-ouvrier  ou  entrepreneur  de 
tels  tfavaux.  Et  quand  et  chaque  fois  que  tels 
matériaux  auront  été  employés,  ou  que  les  bâtisses 
ou  réparations  seront  achevées,  alors  l'entrepre- 
neur, le  propriétaire,  ou  l'occupant,  fera  nettoyer 
l'espace  qu'ils  occupaient,  réparer  tous  dommages 
occasionnés  aux  dite$  rue,  ruelle,  place  publique, 
ou  trottoirs-,  et  fera  enlever  sous  huit  jours  au 
plus  tard,  les  échàfauds,  les  décombres,  et  autres 
matériaux  qui  resteront  alors  sur  les  lieux.  Tout 
entrepreneur,  ou  propriétaire,  ou  occupant,  qui 
contreviendra,  en  aucune  manière,  au  présent  ar- 
ticle, encourra  une  amende  de  cinq  livres  cou- 
rant. 

Art.  5  II  est  défendu  d'éqyarrir,  scier,  et 
préparer  aucun  bois  de  charpente  ou  de  construc- 
tion,  dans  aucune  place  publique,  rue  ou  ruelle, 
de  la  ville  et  des  faubourgs  de  Montréal  ;  les 
bois  qui  seront  nécessaires  pour  la  bâtisse  d'au- 
cuns bàtimens,  pour  clôtures  d'aucuns  terrains,  ou 
pour  tout  autre  usage,  seront  apportés  sur  les 
lieux  prêts  à  être  posés,  et  ne  resteront  pas  plus 
de  trois  jours  dans  telles  place  publique,  rue  ou 
ruelle  :  le  tout  à  peine  de  trois  livres  courant 
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4faaieiide  contre  tout  charpentier,  entrepretieut»' 
ou  toute  autre  personne  qui  contrcTieadra  ait 
présent  régjlemem. 

Art.  6.  Tout  propriétaires  de  maisoiks  dam 
la  ville  et  les  faubourgs  entretiendront  leurs  che- 
minées en  bon  état.  Tomes  cheminées  dans  la 
tille  et  les  faubourgs  seront  laissées  libres  et 
ouvertes  au  haut  et  au  bas,  de  manière  il  ce  qne  les 
dites  cheminées  puissent  être  ramonnées  comhio-' 
dément.  Tout  tuyatl  de  poêle  passera  dans-  une 
cheminée,  et  personne  ne  pourra  avoir  plus  de 
deux  tuyaux  de  po'éle  aboutissant  à  une  même 
cheminée,  à  chaque  étage  d'aucune  maison  ou  bâ^ 
timent.  Et  lorsque  ^Inspecteur  des  Cheminées 
aura  certifié  qu'une  cheminée,  ou  mur  y  adjoi* 
gnant,  est  dangereuse,  soit  à  cause  du  feu,  soit  à 
cause  des  passans,  et  que  sur  tel  certificat,  deux 
Magistrats  en  auront  envoyé  avis  au  propriétaire, 
ou  locataire,  le  dit  locataire  ou  propriétaire  fera 
aussitôt  réparer  la  dite  chengiinée  ou  mur  t  et  le 
tout  sous  peine  de  vingt  schellingi  d'amende  pour  < 
chaque  ofiense«  La  réparation,  si  elle  est  payée 
par  le  locataire,  sera  déduite  du  loyer. 

Art;  7.  Toutes  cheminées  qui  seront  cois- 
truites  h  l'avenir  dans  la  ville  et  les  faubourgs  de 
Montréal,  seront  élevées  de  trois  pieds  et  six. 
pouces  audessus  de  la  couverture,  et  n'auront  pas: 
moins  de  dix  pouces  sur  quinze  pouces  d'ouver- 
ture par  le  haut  ;  elles  seront  uniment  enduites 
du  haut  au  bas,  dans  toute  la  surface  intérieure, 
d'un  bon  m<wtier,  mêlé  de  fumier  de  vache  ;  et 
aucune  cheminée  ne  sera  construite  à  l'avenir 
dans  la  dite  ville  et  les  faubourgs  obliquement,  de 
manière  à  empêcher  qu'elle  ne  puisse  être  ramo- 
née }  et  pour  chaque  ccmtravention  à  aucune  par- 
tis du  présent  article»  le  propriétaire  paiera  une 
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amende  de  cinq  livret  courant,  et  l'ouvrier  ou 
entrepreneur  sera  sujet  à  pareille  pénalité 

Art.  8.  Il  est  défendu  à  toutes  personnes  dans 
la  ville  et   les  faubourgs  de   construire  ou  faire 
construire  aucun  four,  fourneau  ou  machine  ca- 
pable d'exposer  aux  accidens  du  feu,  sur  un  plan- 
cher de  bois  ;  à  moins  que  les  dits  fours,  four- 
neaux'ou  machines  ne  portent  sur  une  fondation 
de   pierres  ou   de  briques,  d<aumoint  dix-huit 
pouces  d'épaisseur  *,  et  tous  fours,  fourneaux  otl-  ' 
machines  susdites  auront  un  bon  pat é  en  prerres 
ou  en  briques,  d'aumoins    trois  pieds  de  largeur, 
sur  autant  de  longueur,  et  aumoins  dix-huit  pou- 
ces d'épaisseur  audevant  d'iceux  ;  et  tout  contre- 
venant  au  présent  règlement   payelra  quarante 
sehellings  d^amende,  et  déplus  dix  schellings  par' 
jour,  tant  que  tels  fours,  fourneaux  ou  machines  ^ 
resteront  fn  contravention-au  présent  règlement  |  - 
et  tous  maçons  ou  ouvriers  qui  feront  tels  foursa' 
fourneaux  ou>  machiner,  paieront*  la  dite  amendo 
de  quarante-  scheUing;.-    Oh- ne  construira  danii 
aucune  cotir  attenante  ou  non  à  une'  maison  ou 
bâtiment,, aucuns  fours,  fourneaux  ou  machines»' 
tels  que  dessus  spécifiés,  dans  la^  ville  o\»  les  fau«' 
bourgs,  ai  moins  que  la  gueule  ou  ouverture  d^' 
tels  fours,  fourneaux  ou  machrnesj  oe  Se  trouvehe- 
dans  une  cheminée  de  la  maison  ou  autres  bâiti- 
mens  «Couverts,  sous'  peine  de  quarante  scheHinge 
di'amende  contre  le  propriétaire  ou  occupant/ et 

rireilb  amende  contre  l'ouvrier  qui  aura  travaillé^ 
construire  tels  fours,  foufneauy ou  machines  ;> 
et  les  machines,  fôui^s  ou  fourneaux,  qui  ne  seront- 
point  cbn^ralts  ^conformément  attftfésent  régle«> 
ment  $eroni<  abattus  et  enlevés,  sodé  peine  difvla 
dite  amende  de  quarante  sbhellings  que  paiera  it> 
pr^op'riétaipeoti'  occupant  du  terfêtnott  bâiifnebè^ 
oiiseifoar  construits  tels  fours,  fourntftttSAoiaiçftM 
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cKiaes.    Et  si  le  pro{K:iétaire  ou  occupant  refuse 
ou  manque   d<abattre   teis  fours,  fourneaux  ou 
xcachinesy  il  raiera  dix  scliellings  d'amende,  p^r 
chaque  jour»  jusqufà  ce  qu'ils  soient  démolis.  (^  d 
AET.O^.'Tput  charpentier,  menuisier^  tonneliec> 
ou  autre  ouvrier  fesant  ordinairement  usage  dans  ; 
son  métier  o<vsjai  profession  de  quelque:  espèce 
que  Ce  soit   de  bois  de  construction,  ramassera,, 
diins  l*après^midi  d  U  Samedi  de  chaque  sematn  e,^ . 
tous  |e.<^  copeaux  et  ripes,  qui  se  trouveront  dans 
sa  boutique  (m  suitres  bâtimens  où  il  aura  travaillé/ 
et4es  transportera  ou  fera  transporter  dans  quelque 
appentis couirer:  et  clos,   où  l<on  ne  fait,   ni  ne. 
garde  de  feu  ;  ou  si  c'est  en  hiver^  à  aumoinsr  cin- 
quante  verges  de  distâioce  sur  la  glace  du  fleuvev 
iSt.  JLiaurent.     £t  si  l<on;  trouve   dos  copeauxl  oti  > 
ripes  dans  l««  dites  boutiques  ou  autres;  bâtimens,; 
après  trois  heures  de  l'après-midi  du  Samedi  de, 
chaque  semaifie,  alors  chaque  délinquant  paiera^ 
uaei amende,  qui  ne  sera  pas   audessous  de  dix 
scheliiogSr,   ni  audessus  de  vingt  schelling9i.*^£t 
pouivempêclvtr  les  accidens  du  feu,  Tlnspoeieur 
4es- ChtiOMQées,. ou  telle  autre  personne  que4e dît 
lospèeteuff- nommera  à  cet  eff^t  par  écrit  sous  son, 
saiiogy  ,  aura  4roit  d'aller  visiter, .  avec  uni  tçmoiuy. 
le  Samedi  de  chaque  semaine,  depuis  trois  heures 
de  i^api«&»midi  jusqu'à  sept  heures,  la  boutique 
ou.  autres  bâtimens  susdits,  pour  faire  exécuter  ce, 
s*fglea»enl:  *,  et  quiconque  refusera  de  laisser  entrer» 
le, dit  IiMpecteur^  .ou  son  Député  avec  la  persjotinot^ 
q^i  l'accompagnera,  ou  l^un  ou  l'autre  td^i«m»3c,t 
sera  regad^dé  comme  coupable  de  U  dite  ofense»  èt^ 
enopùtraJa  pieiiM^partée  par  le.présent  réglemertt. , 
I  iAn.Tî'rlOt  Il.r««t  défendu  d^éieindre.  d^k  chaux 
^NnjT  aucune  place  publÂque,  rue  a%  ruelle  de  la, 
yille  oufdes  laubourgsi  sous  peir.s  de  vingt  SGhel«; 
Ûfigs  idi5aaiMadfliffiâDtrft  le  maitre  oaTrleci  l^eta* 
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ployé  ou  toute  au^re  personne  qui  ordoiiilera  ou 
permettra  de  le  iaire. 

^*  Art.  11.  Personne  ne  tirera  aucun  canon  ou 
"arme  à  feu  quelconque  d'aucun  taisseau  du^Port 
de  cette  ville,  entre  la  petite  île  eft  le  Port/et  ne' 
tirera  aucun  canon,  ou  armé  à  féu,  dans  la  viile  otf 
les  faubourgs,  si  ce  n'est  par  l'ordre  du  Corn* 
mandant  de  la  garnison,  ou  avec  la  permission 
par  écrit  ds  deux  Magistrats  ;  et  personne  ne  fera 
partir  de  pétards,  fusées  ou  aucuns  fe^ix  d'artifi- 
ces dans  la  ville  ou  les  faubourgs,  qu'atec  lai  per- 
mission par  écrit  de  deux  Magistrats,  sdiiS  peine 
de  quarante  scheUrngs  d'atoende  par  chaque  cori^ 
travention.  Il  est  aussi  strictement  d'éfendu  de 
tirer  aucun  canon  ou  arme  à  feu,  dé  jour  où  de 
nuit,  sous  prétexte  de  célèbre*  ta  fêté  ou'nalissànce 
de  qui  que  ce  Soit,  (ce  que  l'on  appelle  vulgaire- 
ment" db»»^**  un  bouquet"  )  sou»  peine  de  qua- 
rante schellings  d^amendé  coMtre  tout  individu 
qui  participera  à  donner  tel  bouquet  et  contre 
celui  qui  le  recevra,-  à  moins  qu'il  ne  justifie  qu'il 
s'est  opposé  à  recevoir  tel  bouquetî'^^^t**  'nai  tt»  *.  ^ 
^  Art.  12J  Personne  ne  portera  par  aucunes  places 
publiques,  rues  ou  ruelles  dé  la  ville  ou  des  fau« 
bourgs  du  féu  dans  ime  pelle  ou'aVéc  dés  pincette?^ 
ou  de  quelque  autre  manière  quece^Oit,  st^e  n'est 
dans  un  bon'  vaisseau-  de  fer,  couvert  et  capable 
d'empêcher  tout  accident:  et  personne  n'allumera, 
ne  fera,  ou  ne  portera  de  feu  dans  aucune  cour  ou 
autre  lieu  dé  la  ville  bu  des  faubourgs,  et  ne  com- 
muniquera d'uae  maison  ou  bâtiment,  à  aucun 
autre  bâtiment  dans  telle  cour^  ou  autre  lieu,  avec 
du  feu  à  découvert,  oo  avec  une  chandelle  allu- 
rerée,  à  moins  qu'elle  ne  soit  dans  une  lanterne 
fermée  ;  sous  peine  d«  dix  schellings  d'amendé 
cbntre  tout  contrevenant.  ' 

^^'AaTi  1 3.  Toute  personne  occupant  un  teoraii» . 
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ou  emplftcement  sur  lequel  se  trouvera  construit 
quelque  bâtiment  ou  maison,  qui  ne  sera  pas  cou- 
vert en  fer^blanc,  tôle  ou  ardoise,  tiendra  dans  sa 
couit  iH^e  éclvellei  assez  longue  pour  conduire  du* 
niveaq,du  terji^aiii  au  toit  de  tel  bâtiment  ou  mai^^ 
son,  ou  du  niveau  du  dit,  terrain  à  une  galerie, 
s^il  s'en  trouve  derrière  iceux  ;  et  dans  ce  der- 
nier ça^,  il  y  aura  une  autre  échelle,  pour  conduire 
de  la  dite  galerie  au  dit  toit  des  dits  bâtiment  ou 
maison,  sous  p«ihe  de  vingt  schellmgs  d<aciende. 

Ai^T.  14,  Tout  égout  ou  évier  se  déchargeant 
d<un^  maison  ou  bâtiment  dansune  place  publique, 
rue  ou  ruelle  de  U  ville  et  des  faubourgs  esc  dé- 
fendu* sous  pfsiîie  de  vingt  schellings  d'amende 
pour  toute  el  chaque  contravention  dont  sera 
convaincu  tout  pifopriétaire  ou  occupant  de  tels 
maison  et  bâtiment  :  mais  jusqu'à  ce  qu*il  soit 
construit  des  égouts  pui#cs,  il  sera  permb  à  tous 
tels  propriétaires  ou  locataires  de  décharger  dans 
les  dites  place,  rue  ou  ruelle,  beau  de  leurs  mai- 
sons et  emplacemens,  pourvu  qu  'ils  la  fassent  é- 
gouter  par  leur^  cours. 

Art*  15.  Tous  canaux  ei  conduits  quelconques 
au  mpyeo  de^qyels  tout  prooriétaire  ou  occupant 
dians  U  ville,  [et  les  faubourgs  déchargera,  dansau- 
cun<»  phce  publique,  rue  ou  ruelle  des  ordures  do 
privées,  des  eaux  sales  et  infectes,  et  toutes  cho- 
ses qiii  peuvent  être  incommodes  ou  dangereuses 
aux  voisins  et  aux  pass^u^ts,  sont  expressément  dé- 
fendus }  sous  peine  de  cinq  livres  courant  d'a- 
mende contre  tout  délinquant,  et  de  démohticQ 
et  abolition  immédiate  des  dits  canaux  et  con- 
duits tant  sousrterrai^s  qu'autrement  faits. 

Art.  16.  Quiconque  pratiquera  ou  laissera 
pratiquer,  audevant  de  sa  propriété  mi  de  celU| 
qu'il  occupe,  aucune  saignée  ou  ouverture  quel- 
can<|ue,  ou  aucim  caaM  couvert  itcaven  quelque 
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partie   que  ce  soit  (l<auc>iiie;  pif  ce  publique,  rue. 
ou   ruelle  dan^  la  ville  et,  lç$  faubourgs,  ce  qui» 
tant   pour  égouter.  Iss  e^uX' dl^UPe   bâtisse  ou. 
d'un  terrain,  q^e  povir  tout  autre   Qbjet,   creu-  ^^ 
sera,  coupera,  défera,   endommagera  ou:  détruirsi« 
quelque    partie  que  ce  soit  des  dïte^  pla.ce  publi- 
que, rue  ou  ruelle»   sans  la  permission  préalable 
des  Magistrats  en,  S^sion  Spéciale .    sera  sujet  k 
une  amende;  de  vingt   schellings,  et  à  la  répara-, 
tion  des  doçimages  et  torts  par  lui  fait^  àja  voi^. 
publique  \  la  dite  amende  payablif,  par  tout  pro- 
priétaire pu  occupant  de.  ma^spn^  oute.rra4n>. 

Art.  17.11  pe  sera  p€;rmis  à  qui  que- Qe  sçitt 
d'ouvrir  aucune  rue,  ruelle  pu  place  publique,  dans 
la  ville,  ou  les  faubourgs,  pour  y  pratiquer  4f  s - 
canaux,  ou  pour  aucupe  9^\^VM  ^use  q^elcooque» 
sans  une  permission  des  llf!b^istfat.sen.Ses$ion8pé« 
cialej  et  tout  contrevenant;  $er^  m^K  Skm^^mtmûe 
de  cinq  livres  courant. 

Art.  iSr  Personne  ne  i^ter?<d'e«ii  sale,  cen* 
dre,  suie,  ni  aucune,  ordure  ou;  saleté  quelconque» 
non  plus  que  la  neige  ou  glace  d^s  cpurs  dans  au- 
cune des  places  publique,s,  rp^  ou  ruelles  de  Isi 
r>lle  et  de^  faubourgs,  ou  dan^  aucyn  lieu<non  en? 
clos  y  adjoignant,  sous  peine  d^  dix- sl)ij»ltings.  d'r^ 
mende  pour  chaque  contravention  j  et  si  ce  sont, 
des  ordure»  de  privés,  la  pénalité  sera  de  cin^ 
livres  courant  contre  tout  d,élino|iantj  pQur  char 
que  offense. 

Art.  19»  Tpus  propriétaires  ou  occupants  d'em- 
placemens  joignants  à  aucune  place  pubKqpe,  rue 
ou  ruiçlle  dans  la  ville  balaieront  les  ordures  et  les 
mettront  en  tas  devant  leurs  emplacemens,  ende- 
hors  et  le  long  de  égouts,  depuis  le  premier  de. 
Mil,  jusqu'au  quinze  de  Novembre»  chaque  année^ 
savoir  d^s  la  rue  St.  Papl,  et  dans  toute.s  les  rues 
ou  ruelleide  conomunication  çaU:e.i!ceUQ  ttt.Urue 
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des  CommHsaires,  tous  les  Vendredis  au  soir  ;  et 
partout  ailleurs,  tous  les  Samedis,  avant  dix  heures 
4u  matin  chaque  semaine  v  et  quiconque  manque- 
ra de  le  faire,  paiera  une  amende  de  cinq  schel- 
iings.  Et  dtms  les  faubourgs,  les  rues  où  il  y  a 
des  pavés,  ou  égouts  pavés  seront  netoyées  le  pre- 
mier Samedi  de  chaque  mois  avant  dix  heures  du 
matin,  par  les  propriétaires  ou  occupants  d'em- 
placemêns,  bâtimens  ou  maisons,  et  les  ordures 
seront  mises  en  tas  sur  les  côtés  des  rues,  près  des 
égouts,  et  ne  seront  étendues  sur  aucune  partie 
des  dites  rues,  pour  aucune  raison  quelconque, 
sOus  peine  de  cinq  sthèllings  d'amende.  Chacun 
des  dits  proprîétairei.  ou  occupants,  et  dans  la 
ville  et  dans  les  faubourgs,  avant  de  balayer,  sen: 
tenu  d<arro$er  t^lfe  partie  de  li  place,  rue  ou  ru- 
elle, qu*ir  aura  X  balàiyer,  sous  peine  de  cinq 
schelUng»  d^aménde"^-  et  les  dites  ordures  seront 
emportées  aux  frais  publics. 

■^Tous  propriétaires  oaoccupants  de  maisons  ou 
emplaeemens  sur  lès  rues  St.  Charles  et  la  Fa- 
bi»ique,  et  sàr^  iû-^-place  de  l'ancieii  marché,  en 
ville,  seront  ïefttts  dé  balayer  les  ordures  et  lés 
mettre  en  tas ^  ainsi  que  susdit,  seulement  jus- 
qu'au milieu  des  dlt^s  rues,  et  au  milieu  de<l<es- 
pace  coWprtis  entie  les  maisons  et  les>  étaux  sur 
(lacune  des  dites  places  ;  pourvu  que  du  premier 
jour  de  Mars  au  premier  de  Mai  chaque  année, 
tous  tels  occupants  de  maiï>ons  et  emplaeemens 
fwront  de  tems  en  tems  amasser,  ft  enlever  aussi- 
tôt,' à  leurs  frais,  tous  fumiers  et  ordures  qur  se 
trouveront  devant  ideux,  à  mesure  que  la  neige 
et  la  glace  fondronti  sous  peine  de  cinq  schellings 
d'amende  contre  quiconque  refusera  ou  négligera 
d*  lé  faire  dans  le  tems  que  fixera  l'Inspecteur  des 
Chemins  dans  l'ordre  qu'il  fera  publier  à  ret  effet 
au  %on  de  laclocbtf* 
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Akt.  20.  Toutes  les  fois  qu'il  se  formera  des 
mares   dans  aucunes  des  rues,  ruelles,  ou  places 
pul^iques,  de  k  ville  ou  des  faubourgs,  pendant 
rbiver  Qu  le  printems,  tous  propriétaires  ou  occu« 
pants  de  maisons  ou  terrains,  devant  lesquels  se 
trou,vesonti. Utiles  maresjfstîi'ont  tenus  de  les  égou- 
ter.  patT;  (ierrigolles  suffisantes.     Le  dit  Inspec- 
teur donnera,  de  tems  en  tems,  des  ordres  pour 
f^ire  niveller  la  neige  des  trottoirs,  et  former  les 
sentiers  pour  les  gens  de  pied,  où  il  jugera  tels: 
sentiers  nécessaires  ^  ces.  ouvrages  seront  exécutés 
sur  telles  décli^'ités  qui  pourront  être  avantageuses 
au.public  et  prévenir  les  .accidents }  et  s^il  est  né- 
cessaire .d'enûtver  la.  glace  ou  les  neiges  d'aucune 
rue  de  la  ville  ou  de»,  fa-ubourgs,  tel  ouvrage  ser;v 
fait  etrexécuté  sur  bordre  du  dit.  lospecteuri  par 
lesoperscmnesfteniies  d'entretenir  les  dits  chemins 
etroes-enbon  état,  le  tout  sous  peine  de  cinq, 
schellings  ^iamende. 

Art.  2:1.  Bersonne  ne  jettera  dé  fùmierydé- 
cofubres.,  ordures  ou  embarras  quelconques  dans  ; 
la  petite I, rivière  au  Nordi.Ottestrdûl»iville,  dans- 
celle  pré»  les  i Soeurs  Grises,  ou  dans  aucun  des 
ruisseaux' qui  s'y  déchargent,  ni  sur  les  bords  des 
dits  rijfisseau:^-  et.  petites  rivières,  ni  sur  aucune 
rue,  ruelle,:  ou  place  publique,  sous  peine  d'une 
amende  qui  ne   sera   pas  moindre  de  cinq  sche)- 
lings  ni.  plus  de  vingt  sche'Hings, outre  les  frais- 
q^iiiseront  fait&.poar  faireidCbarasser  ou  nettoyer 
1^  ditSilieuX;^  mais  on  pourra  jeter  les  décom- 
breâ,  en.Ët^  sur  telle  partie  des  rues,  ruelles,  ou 
places  publiques,  ou  sur  tels  terrains  publics,  que 
rinspeirteur  d<fs  AJhemins  indiqu^^r-  ,  et  en  Hiver 
on  ptourra.  jeter  le»  fumiers,  rfdures,  et  décom-' 
l^res  suf  la  Grande  Rivière,  pourvu  que  ce  soit  à 
la  distance  d'au,  moins  cinquante  verges  au  delà 
d«  1»  ligne  du  q^ai  qjui  borne  la.  rue  des  Commis- 
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saire<j  pourvu  amsi  „„•„„ 

«-""•e  obstruant  aucune  d«^-'  '  «  """«  P*r- 
';"«  aucune,  orduï",  fum.'^i  *' 'T^*'' «•  «et- 
dedan,  de,  cmqua""*ver~.  '  *"!.  ''<«°°'l're,  en 
cune  autre  rue  ou  pla  Jn?/   'l'/''"?''  """  »•"•  »- 
Wospecteur  de.  Chemin.^"' ""•»  """l"*"  pi 
de^vingt  schelling..      '"•'  •"«"""  "ne  amende 

tombereaux  ou,  de.  berline,  /^      "'"*  «"an.  de.   * 
antres  TOitures  bienX^  'i"''°"  '»  »»«od,)  ou   ■' 
«?»lter  aucune  m°Iproo^l''"«l"'"«P»i«i « 
Pe'ne  dé  dix  «helliZS      .""'  '*'  ™«».  'ou,, 
,        ducteur  de  telle  ^"Z  Z!^!"^'*  '«  «on! 
.  Art.  2&  B  «t  d^dt^iT"*  '•°  »■■"■'"• 
»'rer.d„  course,  soit  acheva'?'" P*'"™"  ««•• 
d^^  laisser  galopper  son  chi::^  2  ,",  ^°"'"*>  »» 
pins  vite  que  le  moyen  tro.  jfô  *  '""•"  »"<» 
">«  ou  ruel  e  de  la  vill.  J  -  ^    "*  »"«•">•  place. 
J»ine  de  quarante '^"jk","*»; '"bofa^gsfso™: 
wnne  ne  paiera  ou  „ê,efe  «"?»™de°   p.«  • 
voiture,  sur  aucune  panieM       "  »  cheval^  ou  ea-*- 
«era  aucun  chevaîaSé  Sw°V™"'  »'"•'-■" 
maison,  ou  en  trave«  de,  ,rô  ,  »  ""  *'""">« 
d*  «nq^schellings  d-ameride      î        '  '»"» >i»e 
du  de  faire  courir,  d'exerct  „    *''  '"**'  «^^ft"- 
cune  «nanià-e,  avec  ou  ;"";„^  ""'7^'  en  au* 
val  sur  aucune  place  DubW„.       ""*• ''"<^""' che. 
»n.ende  de  quinze  X&*'  ""'  P*'"»  d'une 
propriétaire  âe,  dits  cbevi,  ?„  T""'  '"■"'«  '• 
«ou.  autres  contrevenam,       ",  T""*'  °»  «»»»^ 
Art.  24.  Tous  cha~,''        '     '"'«'P'ieV.-r  f*.,/,, 

aucune  voiture,  l«  nSche  H    Çî*"*'"""'  <»»«» 
^s  meubles  de  ména^r^Sj-aL  *'''* '^"  ''°'*'' 
effets  quelconque,  ^^''teX^'^^rrir' 
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mission  d'un  Magistrat,  si  ce  n'est  pour  le  servicer 
du  Roi,  ou  dans  des  cas  d'incendie,  payeront  une 
amende  de  Vmfr  scheliings  pour  chaque  contra- 
vention. 

Art.  25.  Personne  ne  conduira  >  aucune  voi- 
ture en  hiver,  dans  la  ville  ou  les  faubourgs,  sans 
avoir  au  moins  deux  clochettei  ou  grelots  attachés 
au  hamois  de  chaque  cheval  qui  y  sera  attelé, 
tous  peine  de  dix  scheliings  d'amen4e  contre  la 
personne  conduisant  telle  voiture»  ou  contre  le 
propri^aire  d'icelle,  s(il  se  trouve  dans  ladite 
voiture  dann  le  même  tems,  ou  si  la  dite  voiturç,; 
est  conduite  par.  son  domestique  ou  autre  per«i. 
sonne  par  lui  employée. 

Art.  26.  Il  est  défendu  k  quiconque  conduira 
une  voiture  dans  aucune  des  rues,  ruelles,  ou  places 
publiques  de  la  ville  et  des  faubourgs,  de  l'abandonner 
sans  nécessité,  et  de  laisser  aller  son  xheval  sans  en  te«>^ 
nir  les  rÂnes  ;  mais  toute  personne  conduira  soigneuse- 
ment sa- voiture,  et  chaque  Voiture  aura  un  conducteur  : 
le  tout  sous  peine  de  dix  scheliings  d'amende  contre 
tout  conducteur  ou  propriétaire  de  tellef  voitures. 

Art.  27*  Lorsque  des  voitures  se  rencontreront»; 
chargées  ou  non  chargées,  dans  la  ville  et  les  fau- 
bourgs, chacune  d'elles  tiendra  sa  droite  et  donnera. 
moitié  du  chemin,  sous  peine  de  dix  scheliings  d'a- 
mende contre  tout  conducteur  ou  propriétaire  de  telle 
voiture. 

Art.  28.  Il  est  défendu  à  toutes  personnes  d'é- 
gouter  leurs  fosses  d'aisance  ou  privés,  dans  la  petite 
rivière  au  Nord-Ouest  de  la  ville,  dans  celle  près  des. 
Sœurs  Grises,  ou  dans  aucun  des  nii«seaux  qui  s'y 
déchargent  ;  et  toutes  personnes  ayaqt  actuellement, 
aucune  fosse  d*aisance  ou  privé,  qui  se  décharge 
dans  les  endroits  susdits,  stront  tenues  de  les  boucher 
imroédiatennent  ;  sous  peine  de  trois  livres  courant  d'a- 
mende contre  tout  contrevenant,  et  de  vingt  scheliings 
par  chaque  jour  que  les  dites  décharges  resteront  ou- 
vertes, après  que  telles  personnes  auront  été  notifiées 
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par  l'Inspecteur  dea  Chemins  de  les  boucher. — Et  com- 
me il  se  trouve,  dans  ce  moment)  plusieurs  canaux  de 
fusoes  d'aisance  ou  autre»  qui  se  déchargent  sur  la 
giôve  du  fleuve  ;  il  est  ordonné  aux  personnes  intéres- 
hées  dans  les  dits  canaux  de  les  continuer  à  leurs  frais» 
à  pas  moins  de  deux  pieds  sous  terre  juscjuea  aux  bas» 
bes  eaux  du  dit  fleuve,  et. ce,  avant  le  premier  de  Sep- 
tembre prochain,  et  sons  la  direction  de  l'Inspecteur 
des  Cuemins— -Toute  personne  contrevenant.a  ce  rè- 
glement, encourra  une  amende  de  cinq  livres  courant 
pour  chaque  infraction  à  icclui. 

Ab^t.  29.  Il  est  défendu  à  toute  personne  de  tuer 
aucun  bœuf  ou  vache  dans  aucune  partie  dé  la  vilieou 
des  faubourg^,  si  ce  n'est  à  aumoins  quatre  vingt  dix* 
pieds  de  distance,  d'aucune  place  publique,  rue,  ruelle 
ou  maison  habitée,  et  ce,  sous  une  pénalité'de  cinq  li- 
vres courant  pour  chaque  offense.  Le  sang,  les  entrail- 
les et  autres  immondices  de  tout  veau  ou  mouton  tué 
dans  la  ville  où  les  faubourgs  seront  immédiatement 
enlevés  et  enterrés  à  pas  moins  de  deux  pieds  de  pro- 
fondeur, sous  une  même  pénalité  de  cinq  livreStKik  làtrir? 

Art.  30.  Ouiconque  fera  dans  la  glace  sur  la 
grande  ou  les  j^etites  Rivières,  des  trous  qui  auront 
p^us  de  quinze  pouces  de  diamètre,  les  fera  entourrer 
de  piquets,  de  manière  à  empêcher  qu'aucune  person- 
ne ou  aucun  animal  n'y  tombe  ;  soua  peine  de  dix 
schellings  d'amende  ;  et  quiconque  ôtera  ou'  arrache- 
ra aucun  des  dits  piquets,  encourra  la- même  pénalité. 

Art.  31.  Il  est  défendu  de  jetter  ou  tirer  des  pe- 
lottes  de  neige,  ou  de  patiner  ou'glisser  en  traines,  traî- 
neaux ou  autrement  dans  les  rues,  ruelles  ou  places 
publiques  de  la  ville  et  des  faubourgs,  ou  d'y  jouer 
aux  cercles  sou»  peine  d'une  amende  de  cinq  schellings 
à  vingt  schellings  pour  chaque  contravefltion. 

Art.  32.  L'eau  tombant  de  tout  bâtiment  ou 
maison  joignant  dans  la  ville  à  aucune  rue,  ruelle  ou 
place  publique,  et  dans  les  faubourgs  à  aucune  des  rues 
.  nivelleés,  sera  conduite  de  la  couverture  par  des  dalles 
dans  desigoutières  couvertes  qui  descendront  le  long  des 
dits  bâiimens  ou  maisons,  jusques  à  un  pied  de  terre  i 
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60US  peine  de  quarante  schellings  d'artienile  pour  (S\^\ 
que  contravention,  et  en  outre  de  cinq  schelling»  par  * 
semaine,  tant  que  la  personne  qui  en  «era  oonvai^cufr  * 
ne  se  conformera  pas  au  prisent  article,  ou  ne  tiendra  ' 
pas  en  bon  état  telles  dalles  ou  gouttières.     Tout  oc- 
cupant de  maison  ou  autre  bâtiment,  sera  tenu  de  faire* 
faire  et  entretenir  telles  dalles  et   goOttières  couverte» 
en  la  manière  ci'dessus  prescrite  et  le  prix  en  sera  dé^ 
duit  sur  le  loyer,  s'il  est  locataire. 

•  Art.  33.  Quiconque  arracbéra,  em|tortera,  détrui- 
ra  ou  en  dommagera  volontairemerK  aucone  dalle  ou 
aucun  dalot,  pas  de  porte,  contrevents  ou  aucune  au- 
tre cho«e  généralement  quelconque  dépendant  d'un 
bâtiment  ou  maison  et  dont  la  loi  permet  de  se  servir 
en  dehors  ;  ou  cassera  ou  détruira  aucuns  châssis  ou 
vitres  qui  en  dépendent,  paiera  une  amende  de  cinq 
livres  courant  pour  chaque  contravention. 

•  Art.  34<.  Il  est  défendu  à  qui  que  ce  soit  de  cou- 
per, casser,  ou  endommager,  en  aucune  manière,  aucun 
arbre  planté  dans  aucune  rue,  ruelle  ou  place  publique, 
ou  d'enlever  ou  endommager  aucune  des  Planchettes 
inscrites  des  noms  des  rues  &c.  et  fixées  aux  coins  d'i- 
celles,  ou  aucuns  autres  ouvrages  ou  propriétéa  pu> 
bHqiies,  sous  une  amende  de  cinq  livres  courant»  pour 
chaque  contravention.  ;r}.^2»;i«>«iîiit  3vti«»i»j^  f»5*     . 

Art.  S5.  Tous  bois  qui  ne  peuvent  être  transpor- 
tés en  charrette  ou  tombereau,  à  cause  de  leur  Ion. 
gueur,  et  qui  sont  ordinairement  charriés  sur  des  dia- 
blei,  on  autres  voitures,  tels  que  plançons,  cèdres  et 
autres  grands  bois,  seront  transportés  ou  charriés,  à 
l'avenir,  dans  toute  l'étendue  delà  ville  et  des  faubougs 
sur  deux  diables,  ou  sur  telle  autre  voiture  construite 
de  manière  à  ce  que  les  dits  bois  ne  touchent  aucune* 
ment  à  la  voie  publique  ;  le  tout  sous  une  pénalité  de 
quarante  schellings  d'amende  contre  tout  contKvenant. 

Art.  36.  il  ne  sera  laissé  aucun  bois  de  construc- 
tion, ni  canots,  bateaux  ou  autre  embarras  quelconque, 
sur  aucun  quai,  place  publique,  rue  ou  ruelle  de  la 
ville  et  des  faubourgs,  sous  peine  de  vingt  schellings 
d'amende  contre  Iç  propriétaire  ou  la  personne  qui  le» 
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7  aura  places.  Et  si  l'Inspecteur  des  Chemins  ne  déf- 
touvre  poiot  le  propriétaire  des  dits  bois,  canots*  ba« 
teaux  ou  autres  enabarras»  ou  la  personne  qui  les  aura 
placés  dans  aucua  des  lieux  sus-dits,  sous  quarante 
huit  heures  après  que  tel  bois,  canots»  bateaux  ou  au* 
tr«8  embarras  auront  été  ainsi  placés  ;  le  dit  Inspecteur 
les  feraiwndre  par  enpan  public  au  lieu  où  ils  se  trou- 
veront }  pourvu  toujours  que  telle  vente  ne  pourra  a* 
voir  lieu,  à  moins  qu'il  n*ait  été  annoncé,  au  son  de  la 
eloche,  par  le  Crieur  Public,  dan»  la  ville  et  les  fau- 
bourgs, que  telle  vente  se  fera  à  tels  jour,  lieu  et 
heure,  qui  seront  alors. 6xés  dans  un  délai  qui,  dans 
tous  les  cas,  ne  sera  pas  moindre  que  quarante  huit 
heures  ;  et  l'argent  provenant  de  la  vente  (les  frais  et  ' 
et  amendes  encourrus  prélevés)  sera  mis  entre  les 
mains  du  Trésorier  des  Chemins,  pour  ensuite  être  li« 
vré  au  propriétaire  ou  à  son  représentant r  en  par  lur 
justifiant  de  sa  propriété  à  la  satisfaction  die  deux  Ma* 
gitUtrati. 

Art.  37.  On  ne  laissera  ni  cheval,  ni  chèvre  errer 
ou  vaguer  dans  aucune  place  publique,^  rue  ou  ruelle 
de.  la  ville  et  des  faubourgs,  soc»  peine  de  quarante 
scbellings  d'amende.  Toute»  les  fois  que  l'on  verra, 
de  ces  animaux  errer  ainsi,  il  sera  permis  a  toute  personne  ' 
de  les  saisir  et  faire  arrêter,^  et  de  leur  devoir  de  faire 
annoncer  le  dit.  arrât  et  détention,  par  le  Crieur  Pu- 
blic de  la  ville,  dan»  ler  principales»  rues  de  la  ville  et 
des  faubourgs^,  si  les  dits  animaux  ont  été  arrêtés,  dans 
aucuns  des  joirrv  de  la-  semainey  excepté  le  Vendredi  et 
Saniedi;  et  dans  ce  cas-ci,  la  criée  s'en  fera  seulement  à 
la  porte  de  l'Eglise  Pàroisssiak  de  Montréal,  lé  DU  ' 
manche  suivant,  à  Pissue  immédiate  du  service  divin  du 
matin,  si  le  dit  animal  n'a  pas  aujiaravant  4té  reclamé 
par  celui  ou  ceux  à  qui  il  appartiendra.  Et  si  quinze 
jours  après  la  dite  criée  personne  ne  reclame  l'animal 
détenu,  il  sera  vendu  par  le  Crieur  Public  sur  le  Mar- 
ché Neuf,  le  Vendredi  qui  suivra  les  dits  quinze  jours, 
à  dix  heures  du  matin,  en  par  lui  annonçant  toutefois 
la  dite  vente  le  Mardi  précédant  le  dit  Vendredi  ;  et 
l'argent  provenant  de  telle  .vente  «era  remis  entre  le? 
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maint  du'Trétoner  des  ChemiDS  pour  eniuite  £tre  li- 
vré (déduction    faite  de»  frais  de  g»rde  et  de  criée  et 
de  l'amende  imposé.  )  au  propriétaire  ou  à  son  repré- 
sentant, en  par  lui  justifiant  de  sa  propriété  à  la  sali»- 
faction  de  deux  Magistrats*     £t  si  le  propriétaire  se 
fait  connaitre  avant  ou  durant  les  quinze  jours  susdits, 
il  sera,  sur  conviction,  tenu  de  payer,  outre  l'amende 
ci  dessus,  les  frais  de  criée  et  de  garde. 
t     Art.  S8.  Toute  personne   ayant  et  gardant  chez 
elle  des  cochons   dans   la  ville   ou  les  faubourgs,  les 
tiendra  enfermés   dans  les  cours,  et  sera   tenue  de  né- 
toyer  les  toits  de  tels  cochons  (oo  souilles)  dt  t«in\8  à 
autre,   de  manière  que   les  voisins  ou  les  passans  n'en 
soient  pas  incommodés  par  l'odeur  ;  et   personne  ne 
feraflaonberou  griller  aucuns  cochons  dans  la  ville,  ni  % 
moins  de  cent  pieds  de  tous  bâtimens  ou  clôtures  dans 
tes  faubourgs,  le  tout  sous  peine  de  quarante  schellings 
}  d'amende.  Et  toute  personne  ayant  des  cochons  dans  la 
:  ville  ou  les   faubourgs  les  tiendra  soigneusement  en- 
-  fermés,  et  s'ils  s'échappent  et  sont  trouvés  errant  hors 
,  de  chez  leurs  maîtres,   il  sera  loisible  à  quique  ce  soit 
ile  les  arrêter  ou  nvéme  de  les  tuer  en  fesant  immédia- 
tement publier  par  le  Crieur  Public,   dans  les  princi- 
"-  pales  rues  de  la  ville  et  des  faubourgs^  qu'il  a  pris  ou 
tué  tels  cochons  ;  et  les  dits  cochons  seront  remis  au 
V  propriétaire  qui  les  réclamera  ;  en  par  lui  payant  à  ce- 
lui qui  les  aura   pris  cinq   schellings  courant  pour  la 
:  prise  de  chaque  cochon  outre  les  frais  de  criée/  et  sur 
refus  du  propriétaire  de  payer  les  dits  cinq  schellings 
'  et  frais«  ou.  si  après  vingt  quatre  heures,  personne  ne 
'  feclame  les  dits  cochons,  alors  celui  qui  les  aura  pris 
^  oa  tués,  pourra  les  convertir  à  son  usage. 
i      Art.  39    II  estdéfendu,  à  compter  du  premier  de 
Mai  prochain,   de  placer  quoique  ce  soit  dans  aucune 
rue  ou  ruelle,  ou  sur  aucune  place  publique  potir  y  être 
i  vendu  ou  exposé  en  vente  publique,  et  de  se  servir  d'au- 
,  cun  pavilloTi  ou  enseigne   quelconque  qui  projette  ou 
"  soit  suspendu  dstns  aucune  rue,  ruelle  ou  place  publi. 
>  xjue,  pour  annoncer  telle  vente,  sous  peitie  de  cinq  li« 
vres  courant  d'^lmende'  poar'dhaquê  cbfitràveïitiôn. 
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Et.Uestauaai  défendu  de  iMttre  des  marchandiie*  ou 
eileta  quelconques  dans  aucttile  des  place»  publiquei, 
ruci  ou  ruelleii  pour  vente  ou  montre,  ni  de  suspeiidre 
uucune  des  dKes  marchandiaes  ou  effets  aux  portes  et 
ieiiétres  d'aucuoe  maison  «t  bâtiment^  de  manière  à  a- 
vancer  uu  pi  ujetlcr  aui^  les  dites  rues,  ruelles  ou  place) 
publiques,  pour  la  même  fin  {le  tout  sous  peine  de 
trente  schellings  d'amende  pour  chaque  contraventio«. 
Am.  40.  Touspropriétaires^occupans,  îocatairpiTou 
souâ'lacataxieadcmaisontou  autres  bâûmcns  datisla  ville 
ou  les  faubourgs,  qui  communiquent  dans  leurs  caves 
par  des  cntréea  pratiquées  dans  lt:s  trottoirs,  tiendront 

'Con8tamu>cnt  en  bonne  réparation  et  renouvelleront  au 
besoin,  les  portes  qui  servent  en  dehors  à  fermer  les 
dites  entrées^  sous  peine  de  quarante  schellings  d'à- 
là  mende  par  chaque  contraventidn.  Et  il  est  défendu  à 
tous  propriétaires,  occupants,  locataires  ou  sous^loca- 
taires  de  telles  caves,  de  tenir  ou  permettre  que  l'on 
tienne  les  dites  portés  extérieures  ouvertes,  de  jour  ou 
de  nuit,  pendant  plus  detems  qu'il  ne  sera  raisonnable- 
naent  nécessaire  pour  y  faire  entrer,  ou  en  faire  sortifi 

.  les  roachandises  ou  effets  qu'ils  ont  dessein  d'y  intro- 
duire ou  d'en  retirer,  de  manière  à  couper  ou  interrom- 
pre la  communication  libre  des  trottoirs  )  sous  peine  de 
vingt  schelliiigi  d'amende  contre  tous  tels  propriétai- 
re^ occupants,  locataires  ou  sous-locataires  des  dits 
bâtimenstnuiisoos  ou  caves. 

Aax.  41.  Toutes  portes  cochères  pratiquées  sur 
le  niveau  d'aucune  rues,  ruelles»  des  ou  places  pu- 
bliques de  la  ville  et  des  faubourgs,    et  tous  porches 

/  tt  ami^s  (Eintrées  dé  cour,  seront  Krmés  de  portée  qui 
ouvriront  à  l'intérieur,  et  non  du  côté  des  dites  places, 
ruieS;i»9  ruelles,  de  manière  à  laisser  libre  en  tout  tems 
le  passage  sur  les  trottoirs  ;  il  en  sera  ainsi  de  toutes 
grandes  portes  ûe-  jardins,  emplacemens,  ou  autres  ter- 
rains; le  tout  sous  peine  de  cinq  bvres  courant  d!a- 

.  mendê  contre  tous  d^mquans.  .  Et  tout  propriétaires, 

.  locatalixtSf  ou  occupans  de  maisons  et  bâtimens  dans  la 
..  ..iriUe  et  les  faubourgs^ •«efront  tenus  d'arrêter  soigneuse- 
ment et  solidement  leurs  contre-portea  et  contre- vents  ; 
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■*%  peine  deMngt  leheHings  d'amende  contre  ton»  44" 
Sinquants  pour  chique  contravention. 
•  AaT.  42.  Personne  ne  pourra  se  baigner  nud  dans 
le  fleuTe,  depuis  la  maison  des  Sœurs  Grises  à  la  Poiine 
St.  Charles,  jusqu'à  la  Brasserie  de  Mr.  Molson,  au 
faubourg  Ste.  Marie,  sous  peine  de  vingt  «chellings 
d'amende. 

Art.  43.  Aucun  aubergiste  ou  autres  personnes 
qui  tiennent  des  billards,  jeu  de  paume,  galets,  ou  au- 
tres lieux  de  dtvertissementouverts  au  public,  ne  permet  - 
tront  à  qui  que  ce  soit  d'y  jouer  le  Diuvanche,  sous 
peine  de  trois  livres  cour.4nt  d'amende. 

Art.  44.  Tous  jeux  quelconques  dans  les  rues, 
ruelles,  ou  places  publiques,  le  Dimanche,  sont  défen* 
dus,  80U8  peine  de  dix  schellings  d^amend..  ;  et  il  est 
aussi  défendu  à  toutes  personnes  de  pL-iinettre  ou 
souffrir  dans  leurs  maisons,  ou  autres  bâtimens,  le  Di- 
manche, soit  dans  la  ville,  soit  dans  le»  faubourgs,  au- 
cun bal  ou  danse-;  le  tout  sous  peine  d'une  amende, 
qui  ne  sera  pas  moindre  de  quarante  schellings  pour 
chaque  contravention. 

Art.  45.  Personne>ne  vendra  ni  n'exposera  en  vente, 
île  Dimanche,  dans  la  .ville  ou  les  faubourgs,  aucuns 
fruits,  commestibles,  ou  denrées  quelconques,  sons 
peine  d'une  amende,  qui  ne  sera  pas  moindre  que  cinq 
schellings,  et  n'excédera  pas  quarante  schellings  pour 
chaque  contravention.  Mais  les  bouchers  et  boulan- 
gers pourront  vendre  chez  eux,  jusqu'à  neuf  heures 
seulement  du  matin,  des  viandes  et  du  pain.         ■ .  u 

Art.  46.  Personne  ne  pourra  laiseer,  de  nuit'ifti  de 
jour,  dans  aucune  place,  rue  ou  ruelle,  de  la  ville  ou 
des  feubourgs,  aucune  charette,  calèche  ou  autre  voi- 
ture détellée,  soit  pour  y  être  reparée  ou  pour  aïKnine 
autre  cause  quelconque,  sous  peine  de  vingt  schellings 
d'amende  contre  le  propriétaire  d'icelle,  ou  contre 
l'ouvrier  qui  contreviendra  au  présent  article  ;  et  au- 
cun forgeron,  charron^  ou  tout  autre  ouvrier  que  ceux 
à  qui  il  est:  permis  de  le  faire  par  les  présents  régle- 
mens»  ae  |raivaiUera  oa  fera  travailler  dans  aucuse 
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|»!«ce,  iHie  ou  ruelle,  sous  peine  de  vingt  iehel^|ib 
4'amende  contre  icelui  par  chaque  contravention. 

Art.  47.  Les  chapelier»,  tanneursi  et  tfinturier% 
ni  aucnne  autre  personne  quelconque,  ne  pourroat  la- 
.  ver  ou  nettoyer  en  aucune  saison,  des  peaux»  cha* 
peaux,  ou  autres  objets  relatifs  aux  dits  métiers  de 
chapeliers,  tanneurs,  et  teinturiers,  dans  aucune, des 
petites  rivières  de  la  cité  ;  et  ils  ne  pourront  noa  plus 
éfçouter  dans  les  petites  rivièrr-s  susdites,  pat  caoaî  ou 
autrement,  les  eaux  de  tels  lavages,  s'ils  font  tel»  la- 
vages  chez  eux  ou  a  une  distance  quelconque  des  dites 
petites  rivières  ;  le  tout  à  peine  de  quarante  schellings 
•d'amende  pour  chaque  contravention. 

Art.  48.  Aucune  bête  morte  quelconque  ne  sera 
laisflée  dans  aucune  partie  de  la  ville  ou  des  faubourgs, 
ni  jetée  dans  le  fleuve,  les  petites  rivières,  ou  aucun 

.  des  ruisseaux  qui  s'y  déchargent  i  mais  tel  animal  sera 
enterré  à  au  moins  trois  pieds  sous  terre^  pourvu  que 

.  ce  ne  toit  dans  aucune  rue,  ruelle,  ou  place  pubh4r!C', 

-  «ous  peine  de  quarante  schellings  d'amende.  Et  si 
l'on  ne  peut  découvrir  la  personne  qui  aura  ainsi  laissé 
ou  jetée  quelque  bête  morte,  alors  le  propriétaire 
d'icelle  payera  la  dite  amende.     Si  l'on  ne  peut  décou- 

:  vrir  le   propriétaire  aussitôt,  ou  si,  ayant  été  décou- 

.   vert,  il  manque  d'enlever  incontinent  et  d'enterrer  telle 

'  -  bête  morte,  elle  sera  enlevée  et  enterrée  par  le  Grand 

.Connétable,  9mx  frais  publics,  sans  que  le  délinquant, 

*  lorsqu'il  sera  découvert,  soit  pour  cela  déchargé  de  la 

dite  amende,  non  plus  que  du  retnboursement  de  tels 

f  frais. 

Art.  49.  Toute  personne  battant  ou  maltraitant  à 
.  outrance  aucun  animal  quelconque,  dans  toute  l'étendus 
T  de  la  ville  et  des  fat  bourgs,  encourra  une  amende  qui  ne 
;  €era  pas  moindre  que  di]^  schellings,  ni  audelà  de  cinq 
'livres  courant. 

-  Art.  50.  Quiconque  étant  déguisé  o»  non  sera 
rtrouvé  d&iis  aucune  partie  de  la  viUe  ou  des  fauxbourgs 
.'de  jour  ou  de  auit^  criant,  (JAanvaW» ou  fesant  avec 
r  des  pots,  chaudières^  cmmes  ou  autrem^nt^  un  bruit 

capable  de  trouolcr  le  repos  publici  ou  ^ui  t'arrêtera 
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Cela  même  manière  devant  aucune  maison»  en  feiant 
on  tel  bruit»  encourra  une  amende  de  cinq  livres  cou- 
rant pour  chaque  contravention^ 

Art.  51.  Lorsqu'un  cfaieti  lera  vu  courir  libre- 
ment et  errer  dans  la  ville  ou  les  fauxbourgs  et  qu'il 
y  aura  de  justes  raisons  de  soupçonner  qu'il  est  enragé» 
soit  qu<il  morde  des  personnes  ou  animaux»  ou  mani- 
feste tout  autre  symptôme. de  rage;  il  sera  permis  à 
toute  personne  de  le  tuer. 

Art.  52.  3ur  information  donnée  au  Greffier  de 
la  Paix  ou  k  aucun  Juge  de  Paix»  qu'un  ou  plusieurs  . 
chiens  engagés  courrent  librement,  ou  errent  dans  l'é- 
tendue de  la  cité  et  paroisse  de  Montréal»  et  que  le  ou 
les  dits  chiens  ont  mordu  ou  essayé  de  mordre  d'au- 
tres chiens  ou  aucune  personne»  ou  animaux  quelcon- 
ques» dans  la  dite  ché  où  paroisse  de  Montréal  ;  et 
qu'il  paraitra  aux  Magistrats  en  Session  Spéciale  ou 
He  domadaire  qu'il  y  a  raison  de  croire»  d'après  telles 
ou  autres  circonstances»  que  tel  chien  est  enragé  ou 
quHl  dL  me  des  symptômes  de  rage;  alors  et  dans  ce 
cas»  il  en  sera  donné  avis  public»  suivant  la  forme  spé- 
citiée  dans  la  Cédule  A»  ci>annexée«  enjoignant  à  toutes 
personnes  résidentes  dans  la  ville  ou  les  rauxbourgs^  de 
Montréal»  d'enfermer  tous  leurs  thiens  ou  de  les  mu- 
seler de  manière  à  ce  qu'ils  ne  puissent  mordre  aucu- 
nement» et  ce  pour  un  espace  de  tems   qui  n'excédera 
Êas  deux  mois  de  Calendrier  à  compter  de  la  date  de 
L  publication  du  dit  avis;  et  le  dit  avis  fera  mention 
du  tems  auquel  on  devra  cesser  de  détenir»  ou  museler 
let  chiens.     £t  si»  après  la  publication  de  tel  avis»  d? 
la  manière  sus-mentionnée,   l'on  trouve  aucun  chien 
courant  libre  ou  errant  dans  l'étendue  de  la  ville  ou 
des  faubourgs»  sans  être  muselé»  tl  ««.Ta  permis  à  toute 
personne  de  le  tuer;  et  le  maître  ou  propriétaire  d'au- 
cun chien  qui  aura  été  ainsi  trouvé  courant  libre  et 
errant  dans  l'étendue  de  ladite  ville  ou  des  faubourgs 
•ans  être  muselé»  après  que  i:el  avi^aura  étépubhé  et  tan- 
dis que  le  dit  avis  continuera  à  être  en  force»  sera  su- 
jet à  une  amende  q<ii  n'excédera  pas  vingt  schcUings 
pour  chaque  chien  ainsi  trouvé  errant  saas  être  muselé. 
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Cédule  A. 

Vu  qu*un  chien  appartenant  à  A.  B.  fou  dont  on 
ne  connaît  pas  le  maître  ou  propriétaire,  déiignant  la 
couleur  du  chien ,  son  espèce ,  &c.J  a  été  vu  courant 
libre  et  errant  dans  les  rues  de  Montréal f  mordant 
dtaùrres  chiens  tffc,  et  qu*il  y  a  raison  de  croire  que 
fcl  chien  était  enragé  :  il  est  ordonné  par  le  présent 
^  toutes  personnes  dans  cette  Cité  dUnfermer  inconti- 
nent leurs  chiens  ou  de  les  musder  de  manière  à  jce 
qu'ils  ne  puissent  aucunement  mordre,  et  ce ^  pendant 
l'espace  de 

depuis  la  date  du  pK^sent,  h  ^hir  .lé 
Jour  de  sous  les  peines  portées  par  Jt 

règlement  de  Police  contre  tout  chien  qui  courra  librt 
'OU  errera  sans  être  muselé ,  tandis  que  le  dit  avit 
continuera  à  être  en  force.  > 

Daté  ce        jour  de 

DE  PAR  LA  CaUR. 

Art.  53.  Personne  autre  que  le  Crieur  Public  ou 
«on  Député  nommé  ou  approuvé  par  les  Juges  de 
Paix  en  Session  Spéciale,  ne  fera  aucune  annonce  ou 
publication  dans  la  ville  et  les  feubourgs  ;  si  ce  n'est 
un  officier  autorisé^  de  ce  faire  par  la  loi  ;  et  ce,  sous 
une  pénalité  de  vingt  schellings  pour  chaque  offense. 

Art.  54.  Dans  tous  cas  d'i^^fraction  de  ces  régle- 
mens  par  aucun  individu  allant  à  cheval  ou  conduisant 
une  voiture»  dans  aucune  rue»  ruelle  ou  place  publique» 
dans  la  ville  ou  les  faubourgs»  touc  infracteur  pourra 
être  immédiatement  arrêté  par  quiconque  aura  été  té- 
moin de  l'infractiou  \  et  si  aucun  infracteur  ainsi  arrê- 
té refuse  de  donner  son  nom  et  le  lieu  de  son  domicile» 
ou  s'il  réside  audelà  des  limites  de  la  ville  et  des  fau- 
bourgs» il  pourra  être  conduit  forcément  devant  un 
Jugre  de  Paix  pour  y  être  procédé  sans  délai  contre 
luif  et  traité  en  conformité  à  l'Acte  qui  règle  la  Police, 
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CHAP.  II. 
REGLEMENS  :■•:! 

iConcemant  les  Marchés» 

"^"^  Aticlb  1 .  Tous  les  jour»,  excepté  les  Ditnancues  et 
iFêtes  d'obligation»  seront  regardés  comme  je  «s  4e 
marché. 

A  T.  2.  La  Halle  aux  Poissons,  cons^tuite  en  de- 
4iors  de  l'ancienne  porte  du  Château  près  le  Marché 
neuf)  sera  considérée  à  l'avenir  comme  seul  marché  k 
'poisson  frais»  depuio  le  premier  d'Avril  jusqu'au  quinze 
Décembre»  et  toute  personne  qui,  dans  le  tems  susdit» 
vendra  ou  exposera  eu  vente  du  poisson  frais  dans  au- 
'    «une  autre  place  publique,  ou  dans  aucune  rue  ou  ru- 
elle  dans   la  ville  ou   les   faubourgs,   encourra   une 
'^\  amende  de  quarante  schellings.     Et  le  poisson  salé,  le 
lard  et  autre  j  provisions  salées  qui  viendront  au  Mar- 
che neuf,  seront  vendus  et  exposés  en  vente  sur  l'es- 
pace vacant  qui  se  trouve  entre  le  Monument  et  la 
-  Maison  à  peser,   et  y  seront  placés  par  rangs  sous  la 
t  dii'ection  des  Clercs  des  Marchés;   sous  une  pénalité  ^ 
*-de  vingt  schellings. 

'  i  Art.  3.  Le  sucre  d'érable,  le  tabac  du  pays  et 
i^l'étoife  du  pays,  qui  seront  apportés  au  Marché  neuf, 
ï'^aeront  vendus  et  exposés  en  vente  âur  l'espace  qu'il  y 
a  en  dehors  des  bancs  couverts  du  côté  sud-ouest  de 
I  ce  Marché;  et  tels  de  ces  produits  ou  effets,  ainsi  que 
''le  poisson  salé,  le  lard  et  autres  provisions  salées  qui 
/  ^ront  apportés  au  vieux  Marché,  seront  de  même 
«  vendus  et  exposés  eu  vente  sur  l'espace  qtii  se  trouve 
t  du  c6té  nord-est   du  dit  vieux   Marché;  de  manière 

*  toutefois  qu'il  n'y  ait  qu'un  rang  de  tels  articles  sur 
i  chaque  Marché;  qu'aucun  trottoir  ne  soit  embarrassé; 

><T  et  qu'il  ne  soit  pas  alloué  plus  de  cinq  pieds  en  lun- 
^"  gueur  à  chaque  personne  pour  une  place;  sous  la  pé- 

*  nalité  de  vingt  schellings  ponr  chaque  offense. 

5       Art.   4.   Toutes    personnes    qui    apporteront    au 
V  Marrhé  des  fruits,  légumes,  racines  et  antres  produc- 
tions de  jardin,  les  vendront  ou  exposeront  en  vente 
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sur  les  bancs  couverts  du  côté  sud^ouest  de  l'Ancienr 
et  du  Nouveau  Marché;  et  les  dits  bancst  ou  telles 
parties  d'iceux  qui  ne^eront  point  occupés  paries 
vendeurs  des  articles  susdits,  ainsi  que  les  bancs  cou- 
verts dt^.  côté  nord^est  de  Panciea  Marché»  pourrout 
être  occupés  par  les  personnes  qui  vendront  ou  expo* 
seront  en  vente»  du  beurre»  des  œufs  ou  â^  la  volaille,; 
et  toutes  les  chçses  comprises  dans  cet  article»  ainsi 
que  les  viandes  légères  qu'apportent  les  habitans  de 
la  campagne  et  autres  personnes  qui  ne  sont  -  point 
bouchers»  et  qui  ne  sont  point  en  charette»  traîne  ou 
sleigki  pourront  être  vendues  sur  l'espace  qui  se  trouve 
aux  côtés  .sud-ouest  de  l'ancien  et  ou  nouveau  Marf 
ché  ;  mais  -elles  seront  placées  en  rangs,  de  manière  à 
n'embarrasser  dans  aucun  cas  aucune  partie  d'un  trot- 
toir/ et  il  pourra  aussi  y  avoir  du  côté  nord-est  de 
l'ancien  Marché»  un  rang,  de  frrits»  productions  de  jar- 
dins et  autres  articles  de  provisions  sembbbles»  pourvu 
que  le  trottoir  ne  soie  pas  embarrassé.  Et  il  oe  sera 
vendu  ou  exposé  en  vente»  aucun  des  articles  désignés 
dans  les  deux  précédents  Réglemens»  dans  aucune  au- 
tre place»  rue  ou  rudle  de  la  ville  ou  des  faubourgs^ 
que  celles  ci-dessus  allouées  et  fixées»  sous  peine  de 
cinq  schellings  d'amende»  -pour  chaque  contravention/ 
pourvu  que  ceci  ne  soit  pas  intorprété  de  manière  à 
empêcher  qu'on  ne  porte  pour  vendre  par  les  rues 
des  fruits  et  production  de  jardin. 

^RT.^  5.  Toutes  personnes  venant  au  Marché  avec 
des  voitures  ne  pourront  les  placer  dans  lerrues  St. 
Pà)4»  Notre-'Dame»  St.  Louis  et  Capitale)  mais  ces 
voitures ^  seront  arrangées  sur  le  quarré  de  l'ancien 
Marché  et  sur  les  rues  St.  Charles  et  Lafabrique  au 
Marché  neuf»  suivant  les  directions  que  Içs  Magistrats 
sont  autorisés  à  ieur  donner  par  l'acte  de  la  47ème 
George  III,  chapitre  *î^  Et  il  ne  sera  vendu  ou  ex- 
posé en  vente  aucun  article  quelconque  dans  aucune 
partie  ^s  rues  St.  Louis  et  Capitale»  ou  sur  la  ligne 
d'icellcs»  entravers  de  l'ancien  marché»  sous,  peine  de 
cinq  schellings  d'amende*- 
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Art.  6  Personne  n'aura  droit  d'amener  ou  laisser 
dès  chevaux  ou  voitures  quelconques»  dans  l'espace 
vacant  du  nouveau  marché,  entre  le  halle  et  la  rue 
Notre  Dame,  ni  de  passer  avec  aucun  cheval  ou  voi« 
ture  sur  aucune  partie  du  dit  espace  vacant,  ou  sur  les 
trottoirs  le  long  des  étaux  du  dit  marché,  ni  sous  la 
halle  de  l'ancien  ou  de  nouveau  marché,  sous  peine  de 
cinq  sthellings  d'amende. 

Art.  7.  Toute  personne  qui  apportera  des  effets 
ou  denrées  à  veniïre  sur  l'un  ou  l'autre  marché,  sotc 
•ur  les  bancs  couverts,  soit  en  dehors  diceux,  se  pla- 
cera selon  la  direction  des  Clercs  des  nolarchés,  et  obéi- 
ra aux  ordres  qu'elle  en  recevra  à  cet  effet  ;  et  en  cas 
de  contestation  pour  la  préférence  ou  le  choix  des  places 
•ur  les  dits  bancs  couverts,  ou  ailleurs,  dans  l'étendu« 
des  dits  marchtSs,  les  dits  Clercs  sont  autorisés  par  le 
présent  à  décider  ;  et  toute  personne  qui  ne  se  sou- 
mettra pas  a  leur  décision,  ou  qui  refusera  de  déplacer 
les  coffres,  boîtes  ou  bancs  étroits,  sur  les  quels  leè 
effets  ou  denrées  seront  exposés  en  vente,  et  de  se  pla- 
cer dans  les  ligne  ou  le  rang  que  lui  indiqueront  les' 
âits  Clercs  ;  encourra  une  amende  de  cinq  scheUings. 

Akt.  8.  Personne  ne  vendra  ni  n'exposera  en  vente 
du  cuir,  des  soulliers  ou  ouvrages  de  selliers,  ni  des 
roèès  lie  baufs,  des  peaux  d 'orignal,  dé  chevreuil  oo 
Hutres,  niduaavon,  delà  chaiidèlleoù  autreseffets  ou  mar- 
chandises, dans  ancune  place  publique,  rue  ou  rueUc 
de  la  ville  ou  des  faubourgs,  sous  peine  de  quarante 
ScheUings  d'amende  pour  chaque  contra ventioit. 

AtiT.  9.  Tous  bœufs,  vaches,  chevaux'  et  cochons  ' 
vivants  feront  vendus  ou  exposés  en  vente  du  c^té 
Sud'Ouest  de  la  porte  de  l'ancien  marché,  endehorsdes 
murs,  et  pareillement  du  côté  sud-ouest  de  la  porte 
du  nouveau  marché,  au  bas  du  quai  qui  borne  le  rut 
des  Commissaires:  sous  une  pénalité  de  cinq  shellings. 
pour  chaque  offense;  '  ^> 

Art.  10.  Tput  poisson,  viande  gâtée,  ou  malsaiitt 
qui  seront  exposés  en  vente  snr  l'un  ou  l'autre  marché 
seront  confisqués  et  détruits.     £t  quiconque  évefitre. 
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ra  du  poUion  dans  les  rues  ou  marcfiés  encourra  une 
amende  de  cinq  schellings. 

Art.  11.  Tout  beurre  apporté  au  marché,  qui" se- 
ra offert  pour  plus  qu'il  ne  pesé,  ou  sera  déguisé  a\(ec 
intention  de  frauder,  sera  conQsqué  par  les  Clercs  ùcs^ 
Marché»  et  donné  aux  pauvres,  sur  l'ordre  qu'ils  en 
recev|-f)nt  d'un  Jug^  de  Paix  ;  et  la  dite  confiscation 
sera  faite  par  les  dits  Clercs  des  Marchés,  en  présence 
dQ  deux  ténrioins  dignes  de  foi  qui  assisteront  àl'exa> 
onen  des  choses  confi&quées,  ainsi  qu'à  la  pesée  et  exa* 
men  du  dit  beurre,  des  quels  témoins  les  dits  Clercs 
garderont  les  noms  par  écrit,  ainsi  que  les  jours,  moi* 
et  année  de  la  confiscation,  le  rom  de  la  p(*rsonne  sur 
qui  elle  sera  faite}  et  la  quantité  de  beurre  confisqué  ; 
pour  y  avoir  recours,  en  cas  de  contestation. 

Art.  12.  On  n'apportera,  ni  n'exposera  m  vente  ai»- 
cunes  peaux  vertes  sur  aucun  marchié,  place  publique, 
rue.ou  ruelle,  et  on  ne  laissera  ni  foin,  paille,  balle,  ni 
têtes,  pieds,  peaux  ou  débris  d'animaux,  ni  aucunes 
matières  infectes  ou  saletés  quelconques,  sur  ou.  sous 
aucun  des  étaux  ou  bancs  ou  sur  aucune  partie  de? 
marchés,  ni  dans  aucune  place  publique,  rueoutuelle| 
S0U3  peine  de  dix  schellings  d'amende  ;  mais  les  peaux 
vertes  ne  seront  vendues  ailleurs  que  sur  la  place  fixéç 
pour  la  vente  des  animaux  vivants  au  vieux  marché,  et 
sur  l'espace  vacant  derrière  l'emplacemçnt  des  héri- 
tiers  Proulx,  vis  à>vis  la  halle  au  poisson,  au  marché 
neuf. 

Art.  13.  Tous  Bouchers  et  autres  personnes  qmi 
vendront  des  provisions  ou  effets  quelconques,  au 
poids  ou  à  la  mesure,  sur  les  marchés,  seront  pourvus 
chacun  de  bons  fléaux,  balances,  poids  et  mesures  de 
longueur  dûment  étampés  suivant  la  loi  *;  sous  peine  de 
viagt  schellings  d'amende.. 

Art.  14.  Il  est  ordonné  que  chaque  poche 
de  farine  pesé     "     -     -     -     -     120  7  livres  net 


Chaque  poche  de  fleur, 


1 1 2 J  avoir  du  poids. 


l^t  quiconque  vendra  du  grain  ou  de  la  farine  ou  fleur, 
au  poids  ou  à  la  mesure,  et  refusera  de  les  faire  pes^r 
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(SU  mesurer  par  les  Clercs  des  Marchés,  si  Vacheteuf 
le  désire»  payera  une  amende  de  dix  schellings.  '^' 

Art.  15.  Il  est  défendu  à  toutes  personnes  de" 
fumer  ou  de  se  servir  de  chandelles  allufhées  ou  autres 
lumièreSi  ou  de  brûler  du  charbon  de  bois  ou  de  terref" 
ou  autres  substances,  dans  des  réchauds,  sous  les  halles 
dés  marchés  ;  sous  peine  de  cinq  schellings  d'amende. 

Art.  16.  Tous  jeux  de  cartes,  de  marbres  et  auiresa 
sont  défendus  sur  les  marchés  de  cette  ville,  sous  peine 
de  vingt  schellings  d'amende  ;  et  il  est  aussi  défendu 
de  tenir  ou  garder  sur  aucune  place  publique,  rue  ou 
ruelle,  aucune  ït>ue  de  Fortune,  sous  peine  de  cin(| 
livres  d'ameodç. 


CHAP.  III. 
REGLEMENS 
\;         Concernant  le  Marthe  à  Foin, 

AàTicLES '!•  II  est  ordonné  que  tout  individu 
amenant  du  foin  sur  le  marché,  pour  y  être  vendu, 
sera  tenu  à  son  arrivée  sur  le  dit  marché,  de  le  faire 
peser  par  le  Clerc  du  Marché,  eii  son  député,  et  de 
donner  son  nom  au  dit  Clerc,  ou  son  Député,  et  celui 
du  propriétaire  du  foin,  s'il  nVn  est  pas  propriétaire 
lui-même  ;  sous  peine  d'être  obligé  de  laisser  le  marché 
immédiatement,  et  de  payer  une  amende  de  dix  schtU 
Kngs. 

Ant.  2.  Tout  foin  ou  paille  qui  sera  vendu  ou  li- 
vré dans  la  ville  et  cité  de  Montréal,  sera  regardé 
comme  vendu  au  poids,  a  moins  que  les  paiSesli'en 
soient  convenues  autrement  ;  et  si  tel  foin  ou  paîUe 
est  vendu  au  tonneau,  il  sera  livré  par  chaque  tonneaa 
vingt  quintaux,  pesant  chacun  cent  douze  livres,  avoir 
du  poids,  et  ainsi  en  proportion  pour  chaque  partie 
d'un  tonneau  ;  et  si  tel  foin  ou  paiH|Nst  vendu  au  cent, 
chaque  botte  de  foin  pèsera  seize  livres,  et  chaque 
botte  de  paille  douze  livres^  aussi  avoir  du  poids,  et 
chaque  charge  de  foin  ou  de  paille  qui  sera  pesée  en 
gros  sera  calculée  d'après  les  taux  ci-dessus  spécifiés, 
et  le  nombre  des  boues  fixé  sur  Je  pied  de  seize  livres 
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pour  chaque  botte  de  foin,  et  de  douze  livres  pour 
fih^que  botte  de  paille»  et^y/^  en  proportion* 

Le  Clerc  du  Marché  ^oIq^  sera  tenu  de  donner  par 
écrit,  et  d'une  manière  ii8iblè,«>le  poids  net  du  foin  ou 
de  la  paille  de  chaque  charge  qu'il  aura  ainsi  pesée, 
après  en  ayoir  déduit  le  poids  de  )a  voiture,  et  le  nom<« 
bre  de  bottes  quVUe  doit  contenir,  suivant  le  tiu^  ci- 
dbssus  spécifié,  et  qui  doivent  être  payéi?8. 
JË,t  il  est  aujssi  çrdonné  que  le  Clerc  du  Mi^Hpbé  à 
ïjijin»  tputes  les  foisi  qu'il  pèsera  une  charge  de  piaille 
ou  de  foin,  en  délivrera  un  état  de  lui  signé  ^ànajà 
f6rme' suivante  ;  ( 

Montrhl,  ■  1Ô2     . 

Une  Charge  de  Foin,  çu  de  faille,  (suivant  le  cas.) 

Pesant  *-j7'«  •*— —  jr.  Ibs. 

Egal  à       "    bottes  de  .■        chaque. 

Et  pour  chaque  é\at,  et  la  pesée  de  chaque  charge, 
]p  dit  Clerc  du  Afarché, IFoin  s^ura  drçit  de  recevoir 
les  somo^s  quv«uivent,  Ravoir  t 

,,  Pour  chaque  charge  de  foin  ou  paille i  ,,- 

n'excédant  point  quatre  cent  llyres,  a-  Vsix  deniersH  ' 
yoir  du  poids,  ^  ,    } 

.  Po^r  chaque  charge  de  foin  ou  paillef  ^^.^  ^^^,.^^^ 
excédant  quatre  ceps  livr:;s,  J 

et  rien  déplus  ;  çeg^sommes  seront  payées  par  le  ven*  - 
dcur. 

Et  le  dit.  Clerc  du*  Marché  à  Foin,  après  que  la 
voiture.  quLfiontiendrâ  telle  charge  aura  été  déchargéea 
ou  9^l||^q,u'elie  soit/<^rgée,  U  pèsera  et  en  marquera^ 
'svca^.up.ffr chaud, le  poûîssur  le c6té,.et  sur, le  oioyqi^ 
de  chaque  roue*  yde  manière  à  ce  qu'on  puisse  le  voir» 
et  distinguer  &qjlenient  ;  et  il  sera  payé  au  dit  Clerc 
^ur  chaque  caarette,  traîne  ou  autre  voiture  qu'il 
aura  ainsi  pe^  r  J|^jiuée.  par  le  propriétaire  d,'icelle» 
S(X  deniers^  et  paa^BI^';  bien  «ntendu  que  le  proprié- 
taire de  la  voiture  ainsi  pesée  et  marquée,  ne  sera  pas 
ji^ligé  de  la  faire  peser  et  marquer  de  nouveau,  tant 
qu'on  pourra  y  lire  facilement  l'inscription  du  poids 
qui  y  aura  été  maroué.  Mais  dans  le  cas  où  la  per- 
sonne qui  achetejgj^u  foin  ou  de  la  paille  ainsi  que 
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susdit»  douterait  du  poîds  de  la  charette,  traîne,  ou 
antre  vohUre  qui  le  ou  la  contiendrat  elle  pourra  fa 
faire  peser  à  ses  propres  frais  par  le  Clerc  du  Marché 
à  Foin,  à  qui  elle  payera  le  même  prix  que  celui  sus- 
fixé,  pour  peser  et  marquer  chaque  voiture/  et  si  après 
avoir  pesé  de  nouveau  la  dite. charette,  traîne,  ou  autre 
voiture,  ainsi  que  susdit,  il  parait  que  le  poids  en  a 
été  changé  avec. dessein* de  frauder,  le  propriétaire  da 
foin  ou  de  la  paille  dont  elle  aura  été  chargée  payera 
une  amende  de  cinq  livres  courant  pour  chaque  offense. 
, Le  dit  Clerc  aura  une  copie  du  tarif  ci-dessus  affichée 
dans  la  maison  à  peser  le  foin,  à  un  endroit  où  elle  - 
puisse  être  lue  facilement,  et  s'il  demande  ou  accepte 
d'autres  ou  de  plus. hauts  honoraires  que  ceux-ci  alloués 
pour  aucun  service  relatif  à  sa  charge,  il  encourra  et 
payera  une  amende  de  quarante  achellings  pour  chaque 
offense  ;  et  quiconque  refusera  de  payer  tels  honoraires 
lorsqu'ils  seront  dus,  payera  une  amende  de  cinq  8chét« 
liiigs,  outre  les  honoraires  alloués.  £t  il  sera  du  de-' 
voir  du  Clerc  du  Marché  à  Foin  de  se  t^ir  à  la  mai- 
son à  peser,  tous  les  jours,  (les  Pimanehekr et  i^tes  d^p- 
bligation  exceptés,)  dépuis  huit  heures  du  vaatihjus- 
qu'^  quatre  de  l'après-midi,  à  cpmpter  du  premier  c!e 
Mai  j.u8qu*au  premier  de  Septembre  ;  et  depuis  neyf 
^ ,  heures  du  matin  jusqu'à  quatre  de  l'après-midi  tout  le 
"reste  de, l'année.  Et  si  le  Clerc  du  Marché  a  Foin  re- 
fuse ou  néglige  de  remplir  ce  devoir,  il  payera  une 
ameode  de  dix-schellings.  ' 

^-  'Art.  s.  Tout  foin,  paille|h!ois,x^arbpo  efe^ous  ou- 
;  vrages  «n  bois  apportés  ou  amenés  au  Marché,,pour  être 
vendus, seront  e^pa8é8tenvente;sur  la  rue  M'GiU  et  sur 
jla  pjace, dès. Commissaires;  les  chevaux  yseront  placés 
1%  tét^vers  le  ixiilieu  i)e  la  rue,  et,  aussi  près  du  troU 
l^r^^jii'il  «^a.  convenable,  en  del||h-s  des  égoùts;  le 
(bois,  .le  cbarl^n.et  les  ouvrages  en  bois  seront  fiingés 
vdà.  côté,  nord -est,  €t  le  foin  et  la.paiUe  du«cdt^  su9- 
||t  des  dites  r^es^^t  placcs^i^jet  il  sera  du  devoir  du 
^rc  |3u,  laarc|ié  a  foin,  i^^  faire  ezéçuter  ce  regle- 
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OU  de  placer  la  toiture  suivant  la  direction  du  (lit 
Clerc,  paiera  une  amende  de  cinq  schellings^pour  cha- 
que refus* 

>■  CHAP.  IV. 

REGLEMENS 
Concernant  les  Bouchers, 

Art.  1.  Aucun  boucher  ou  autre  occupant  d'état, 
ne  fichera  ou  laissera  ficher  de  crochets,  doux  ou  au« 
très  instrumens  dans  les  poteaux  d'icslui,  ni  dans  les 
passages  de  travers  laissés  entre  les  étaux,  di  dans 
d'autre  endroit  quelconque,  de  manière  à  incommoder 
lea  passants,—* et  personne  n'embarassera  aucunement 
les  passages  laissés  entre  les  étaux  ;  sous  peine  de  cinq 
tchelliags  d'amende  et  des  frais  qui  seront  faits  pour 
faire  ôter  incontinent  tel  embarras  ou  telle  incomma< 
dite.  / 

Art.  2.  Les  bouchers  ou  autres  personnes  qui 
rendront  de  la  viande  en  telle  quantité  qu'ils  ne  la 

Puissent  pejer  dans  leurs  balances,  la  feront  peser  par 
>s  Clercs  des  Marchés,  tous  peine  de  cinq  schelling* 
4'amende. 

Art.  3.  Aucun  boucher  ou  autre  personne  v0 

.pfMX^  de  veaax  ou  autres  animaux  dans  les  places  4i 
Marchés  et  autres,  ou  dans  les  rues  ou  ruelles  dcta 

'  inlle  et  desfauxbourgs  ;  ni  n'éventrera  aucun  antikial, 
pu  en  jettera  les  débris  dans  aucun  des  endroits  sus- 
dits, ou  dans  la  grande  rivière,  ou  aucune  des  petites 
rivières  de  la  vUle  ou  des  £iubourgs  ;  ni  ne  mettra  ou  fera 
mettre  sous  la  Halte,  ou  sous  aucun  des  étaux  aucun 
animal  vivant,  sous  peine  de  dix  schellings  d'amende. 

V    Art.  4.  Tout  boucher  ou  occupant  d'étal,   sur 

'  l'un  ou,  l'autre  marché,  sera  tenu  de  laver  ou  faire  la- 
▼er  le  banc  de  sotfétal,  toutes  les  fois  qu'il  le  faudra/ 
afin  qu'il  n'y  reste  ni  sang,  ni  saleté  quelconque  ;  il 
Wra  autiii  tenu  de  balayer  ou  faire  balayer  tous  les 

"Vendredis  au  soir,  depuis  lie  premier  de  Mai  jusqji^tt 
quinze  de  Novembre  de  chaqi}e  année,  le  passage  de 
travers  contigu  \^^  étalf  aussi  la  dcvai^urc  lu  dit 
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étal  jusqu'au  milieu  du  passage  qu'il  y  a  entre  les 
dcu«  rangs  d'étaux  ;  en  outre  de  transporter  les  ordu* 
res,  et  les  mettre  en  tas  près  des  égouts,  ou  ruisseaux 
au  bas  des  trottoirs  ;  sous  peine  de  cinq  schellings 
d'amende.  Et  depuis  le  quinze  de  Novembre  jusqu'» 
au  premier  de  Mai,  de  chaque  annéc«  tout  boucher  oa 
occupant  d'étal  enlèvera  de  tems  en  tenis,  et  sous 
peine  de  l'amende  susdite,  la  neige  de  dessus  et  en 
front  de  son  banc  tel  que  susdit*  e(  dans  les  passages 
de  travers;  et  il  sera  permis  de  jeter  cette  neige  dan» 
les  rues  du  Nouveau  Marché,  et  sur  l'espace  vuide  de 
l'Ancien  Marché,  pourvu  que  dans  ce  cas  on  l'étende 
ou  l'applanisse. 

A^T<  5.  Tout  boucher  qui  vendra  ou  exposera  en 
^ Tente*  sur  l'Ancien  ou  lé  Nouveau  Marché,  aucun 
..IBonton,  agneau  ou  veau,  sera  tenu,  sous  peine  de  dik 
schellings  d'^amende,  dé  les  vendre  par  parties  qui  ne 
seront  cependant  pas  moindres  qu'un  demi,  quartier,  si 
l'acheteur  qui  se  présentera  le  désire  ;  et  tout  boucher 
ou  occupant  d''étal  se  servira  de  scie  au  lieu  de  hache» 
pour  séparer  la  viande  sur  ion. étal,  sous  peine  de  vingt 
içhellings  d'amende. . 

CHAP.  V. 

REGLEMENS 

Concernant  les  Clercs  de  r Ancien  et  du 

Nouveau  Marehé, 

';  Art.  1.'  Les  Clèrcc  dés  Marchés  se  tiendront  snr 
les  dits  Marchés  à  l'effet  de  remphr  les  devoirs  de  leur 
charge,  et  de  veiller  à  l'éxecution  dés  réglemens  qui  y 

,ont  rapport,-8ous  peine  de  quarante  schellings  d'amende. 
A«T  2.  Les  Cltrct  de^  Marchés  seront  en  tout 

^tems  pourvus,  pour  chaque  Marché,  d'un  grand  Aeau 

'  tt  de  poids  et  balances  propres  à  peser  six  cens  livrer» 
à.  être  .fixés  dans  la  maison  à  peser  sur  chacun.  deS  dita 
Marchés,  de  manière  qu'en  tout  tems,  toutes  person- 

,né8  puissent  y  avoir  accès  ;  ^et  à  défaut  de  se  confor* 
mer  au  présent  article,  ils  paieront  une  amende  de  qua* 

'  rante  ichellings.-— Ils  seront  aussi  teaut^  9ou9  peine  de 
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la  inêqae  amende,  d*a|H*ter  toute*  les  fois  qu'ils  en  le* 
font  requisi  à  la  pesée  et  au  mesurage  de  tout  article 
que  l'an  apportera  ^u  Marché. 

Art.  8.  Lorsqu'on  aura  laissé  drt  tètes,  pieds,  ou 
débris  d'anjmaux,  du  foin,  de  la  pailif,  ou  quelque  or- 
dure ou  fâletë  sur  ou  sous  qpelqu'étal  ou  banc,  ou  dans 
quelque  passade  ou  autre  partie  de  l'A^icien  ou  du 
.^0Uv,e9U.M.arcné«  sa^s  excepter  Içs  bancs  des  vendeurs 
.de  poissons,  et  qti  on  oe  irourra  pas  découvrir  aussitôt 
le  délii^quant  poyr  lui  faire  enlever  telle  ordure  ou 
^laleté,,  les  Clercs  des  Marchés  seront  tenus  de  le  faire, 
sous  peine  de  quarante  schellings  d'amende  ;  sans  que 
céannioiAi  a),içunbQucher,. vendeur  d«  poisson,  ou  au- 
tre contrevenant,  aussitôt  qu'il  sera  connu,  soit  exempt 
.des  pénalités  qu^il  aiu-ait  encourrues  en  contrevenant 
au  présent  régfen^nt,  ni  des  frais  pour  faire  enlever  les 
orduret  ou  éiuètés  qu'il  aurait  Uissées.     II  sera  aussi 
du  devoir  des  Clercs  des  Marchés  de  faire  laver  et  net- 
toyer IcA  ^ancs  des  vendeurs  de  poisson  aussi  ^souvent 
.au'|l  sera  nécessaire  ;  et  au  moins  une  fois  par  semaine, 
flepuis  le  premier  de  Mai  jusqu'au  premier  de  No- 
vembre, chaque  année  ;  sous  peine  de  quarante  schel- 
lings  pour  chaque  contravention. 

Art.  4  Les  Clercs  d^  Marchés  seront  tenus  de 
faire  balayer  tous  les  Vendredis  au  soir,  depuis  le  pre- 
iniei^  de  Mai  jusqu'au  quinze  de  Novembre  de  cha^)ie 
année,  l'espace  compris  ectre  la.ligne  des  étaux  des 
boucherr  et  le  milieu  des  rues  et  places  qui  bornent 
TAacien  et  le  Nouveau  Marché  respectivement,  et  de 
mettre  ou  faire  mettre  les  ordures,  en  taSf  de  la  manière 
^  que  sont  obliges  de  le  faire  le»  occupants  de  maisons 
,oa  emplacemens  sur  les  dites  rues,  ou  autr:'â  rues  ou 
places  publiques  :  ib  seront  encore  tenus  d?  IVntrçtiçn 
des  chemins  en  hiver  sur  les  espaces  susdits  }  aqw  peine 
de  cinq  schellings  d  amende.    ^ 

Art.  ^.  Il  sera  du  devoir  des  di^s  Clercs  dira  |kfar»j|^ 
cKés  de  faire  pUcer  les  voitures  qui  viendront  au  mar- 
ché, le  long  des  trottoirs*  de  chaque  doté  des  H  a)  jet  '^ 
fie  l' Ancien  et  du  Nouveau  Mt^ché  respectivem^<itf 
de  manière  qu'il  n'y  ait  qu'un  rang  det  Àtei  voitùrctf . 
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ie  chaque  cÂté.     Sur  le  Nouveau  Marché  Ici  che- 
vaux seront  placés  la  tète  vers  le  milieu  des  rues  St. 
Charles  et  La  Fabriquct  et  sur  l'Ancien  Marché,  vers 
le  milieu  de  l'espace  qui  se  trouve  en  dehors  et  de 
chaque  cdté  des  étaux  ;  et  quiconque  refusera  de  pla- 
cer sa  voiture  suivant  la  direction  des  dits  Clercs  des 
Marchés,  payera  une  amende  de  cinq  schellings  par 
chaque  contravention.     Les  dits  Clercs  fixeront  aussi 
à  toute  pe^Yonne  qui  apportera  4ca  ffrovisions  à  vendre 
au  marché,  et  qui  ne  sera  poiî^  en  voiture,  la  place 
qu'elle  doit  occuper  ;  feront  exécuter  les  réglemensde 
police   concernant   l'Ancien  et  le  Nouveau  Marché, 
tant  sur  lej  dits  marchés  que  sur  les  rues  y  contigues, 
et  poursuivront  tonte  personne   qui  y  contrevtendri|. 
Et  s'ils  sont  convaincus  d'avoir  manqué  de  pour&uivre 
aucune  personne  qui  y  aura  contrevenu,  ou  d'avoir  agi 
avec  partialité  envera  qui  que  ce  soit,  iU  payeront  uae 
amende  de  quarante  Schellings. 

Honoraires  gui  ieront  pai/és  aux  Clercs  des  M^-  ^ 
chés  pour  les  devoirs  de  leur  charge. 
Art.  6.  Pour  chaque  étal  de  boucher 
sur  l'Ancien  et   le  Nouveau  Marché, 
payable  par  six  mois,  et  d'avance,  •  .  25  schelUngi». 
Pour  chaque  banc  occupé  par  les  veu« 
deurs  de  poisson  frais,  ....... 

Pour  chaque  place  occupée  par  Us  vfeiv> 
deurs  de  poisson  salé  ou  autres^iro- 
visiohs  salées,  ou  sucre  d'érable,'  . 
Four  chaque  place  occupée  paj^je»  ven- 
deurs de  fruits,  v^étaù;{i,  ^t  patis- 
série,  ••*#  •  •••   *  a* 

Four  chaque  pesée  dej^uis  ,1  1 
ditto         ditto*  '10 
ditto        d»tto      100 
ditto         ditto       200 
ditto         ditto       4Q0 
Ppur  te  nîesurajgre  de  chaque  niinot  de£arine, 
fleur,  bled  ou  iiùtre  grain,  ._.  .  •  .  .  »  ..  • 
Lek  vendeurs  ci-dessus  mentionnés,  à  l'exception  dét 
'Itotfchérs,  seront  tenùsy  en  preiiftnt  leurs  places»  de 


Is.ScA  par  jour* 


1  <$(/..  par Jopr, 


Sa.  par  jptir. 
e  jusqu'à  10  Ijvres  id* 
^itto        100  do. 
ditto       200  do. 
ditto       400  dq. 
ditto       600  do. 
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donner  leurs  noms  aux  Clercs  des  dits  marchés,  et  J(Ç 
leur  payer  aussitôt  leurs  honoraires,  auivanc  le  tarif  ci* 
dessus,  sous  ppine  de  dix  schellings  d'amende. 
}    Les  dits  Clercs  des  marchés  payerout,  par  chaque 
èn')is,  au  Trésorier  des  Chemins,  la  moitié  de  ceux  des 
hor^'^jrairen  ci-ct^ssus  qui  s     t  taxés  par  jour,  (a  l'ex- . 
C'>;)tioti-des  honoraires  exigibles  des  vendeurs  de  fruits» 
vétrétaux,  et  pâtisseries,  qui  leur  resteront  en  entier,)  *  , 
et  l'autre  moitié  leur  appartiendra,  ainsi  que  la  totalitc<> 
des  honoraires   pî«yables  par  les  bouchers.     Les  àiv 
Clercs  des  m  irchés  auront  une  copie  cle  la  table  d'ho* 
noraires  cUdcssus  affichée  dans  chacune  des  maisons  à 
.j>eser  sur  c'aque  marché;  et  j'ils  demandent  d'autres 
ou  de  plus  hduts  honoraires  que  ceux  ci  dessus  alloués» 
pour  aucun  i.'rvice  relatif  à. leur  charge,  ils  encor.ront 
et  paieront  une  amende  de  quarante  schellf-.gs;   et 
toute  oerlonne  qui  refusera  de  payer  aux  dits  Clercs 
des  Marchés  les  honoraires  qu'elle  leur  devra,  suivant 
iQ  le  dit  t.irif,  paiera  uae  amende  de  dix  schellings  outrcv 
Tés  dits  nonoraires* 


■*'■ 
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CHAP.  vi: 
•    REGLEMENS^  ^t^^ 

•?  Concernant  la  Grève.    "^  ■'  ^"^ 

A  RT.  1".  Cette  partie  dé  la  Grève  qui  se  trouvé  entce 
'a  bprne  nord-est  du  Port  de  Montréal  et  la  ligne  de  H 
rue  St.Vi'ctor,  près  l'Eglise  de  Bonsecours»  sera  désor- 
mais, et  est  déclaiée  le  port  dû  bois  de  charpente  et  de, 
construction,  du  bois  dé  chauffage  et  des  chalans,  à  ta 
réserve  de  l'e6;3ace  dé  cent  pieds  vis>à  vis  Hta  porte  du 
Nbuv?au  Marché.  Le  bois  dé  construction,  dé  sciage 
et  de  merrain  lera  placé  dans  l'espace  compris  entre  la 
distance  de  cinquante  pieds  au  nord-est  de  la  porte  du 
Nouveau  Marcher  et  la  borne  nord-e&t  de  là  ville  /  et 
l'espace  de  la  Grève  qui  se  trouve  entre  la  dite  borne 
nord-est  et  la  pointe  sur  laquelle  est  cqnsrruite  la  bqtu 
Itngerie  de  Mr.  Granr,  sera  destiné  pour  |i!acer  lesba- 
tf^ux  et  chaloupes  de  Sa  Majesté,   qui  débarqueront 
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et  pour  l'usage  des  ti-arerscii  qui  y  sonti  ou  pourront 
y  être  ci-après  établies;  et  s'il  arrivait  que  quelque  ca- 
geux  ou*  radeaux   de  bois  de  chauffage,  ou  quelques 
ehalans  ne  pussent   aborder  dans  l'e&oace  qui  est   ci. 
dessus  approprié  à  cet  effet»  tels  cage.^x,  radeaux  ou 
ehalans  seront  phicés  aju  bas  de  la  partie  de  la  Grève» 
la  plus  près  de  la  bpulaugerîe  ci  «dessus  mentionnée  ; 
pourvu  toujours  que  lorsque  la  partie  de  la  Grève  ainsi 
destinée  pour  l'usage    de  Sa  Majesté,  ne  sera   point 
occupée,  rien  de  ce  qui  est  ci-dessus  contenu  ne  sera 
entendu  de  m'inière  à  empêcher  les  bateaux,  ou  eu- 
geux,  ou  rade;<tux  de  bois  de  chauffage  d*ahorder  et  être 
déchargés  entre  la  borne  nord  est  de  la  ville  et  la  bou* 
lanf^erie  ci-dessus  n\entionnée.     Et  pour  chaque  coq- 
traveniion  à  ce  règlement,  tout  délinquant  paiera  une 
amende  de  vingt  schellings,  outre  cinq  scheliiiigs  par 
iour,  tant  qu'aucun  chalan,  cageu  ou  radeau,  ou  aucuns- 
bv^is  de  quelque  espèce  que  ce  soit,  restera  dans  ancune 
partie  de  la  Grève  qui  ne  sera  pas  destinée  à  cet  usage 
par  le  prcseiit  règlement. 

Akt,  5.  L'espace  décent  pieds  réservé  à  la  porte 
du  Nouveau  Marché,  lequel  sera  marqué  par  deux  po- 
teaux fixes,  est  déclaré  port  pour  les  bateaux,  chalon« 
pes,  berges  et  canots  qui  viendront  avec  des  provi. 
sions  pour  le  Marché»  et  pour  l'usage  des  traversiers 
qui  y  seront  établis. 

Art*  3.  l'ersonne  ne  pourra  scier,  équarrir  ou  pa« 
rer  du  bois  sur  la  Grève,  sous  peine  ^e  dix  schellings 
d'amende;  bien  entendu  que  ceci  ne  pourra  pas  s'ién- 
tendre  de  manière  à  empêcher  les  mesureurs  dé  bois  et 
Inspecteurs  de  douves  de  remplir  lés  devoirs  de  leur 
charge. 

Art.  4.  Tout  le  long  de  la  G^tve  devant  la  Cité, 
iUsera  laissé  un  chemin  de  vingt  pieds  de  largeur,  îi« 
bre  de  tout  emba'-ra»  ;  et,  où  il  y  a  dt»  quais  3c  cons- 
truit», !*  dit  chemin  sera  le  long  et  au  bas  ''es  dits 
quais,  lorsque  ce  sera  practicable  ;  il  y  aura  an  cbe-> 
min  pv->ur  communiquer  au  bord  de  l'eau  d';iu  moins 
trente  pieds  de  largeur  vis<à-vis^Kàque  cô'.e  ou  des- 
cente •*  et  il  est  détendu  à  tout  j^ilot  ou  conducteur  d« 
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bac  ou  chalan»  de  cage  ou  radeau,  ou  de  bateau,  cha- 
loupe, berge  ou  canot,  d'en  amener,  attérer  ou  échouer 
aucun  vis>a  yis  de»  dits  chemins  de  communication, 
(^excepté  dans  l'espace  de  cent  pieds  susdit,  devant  le^ 
Nouveau  Marché,  où  les  bateaux,  chaloupes,  berges 
et  canots  seulement  pourront  être  altérés)  sous  peine 
de  vingt  schellings  d'amende  pour  chaque  contraven- 
tion, et  decinq  schellings  par  jour  que  tel  err.barras  sub- 
sistera ;  la  même  amende  sera  encourrue  par  quicon- 
que embarrassera  en  quelque  manière,  le  dit  chemin  le 
long  de  la  Grève,  ou  aucun  des  chemina  de  communi- 
cation réservés  par  cet  article.  "^ 

AkTc  5.  Quiconque,  mettra  ou  laissera  des  radeaux 
ou  pièces  de  bois  quelconques,  des  chaudières  à  po- 
vtass'.  ou  autres  articles  dans  «.ucun  espace  de  la  rivière 
ou  delà  grève,  où  il  est  défendu  par  les  présent s^ régie* 
mens  de  laisser  tel  embarras,  et  quiconque  ôtera  ou  fera 
ôter  à  dt*8sein'ïïucun  poteau  ou  piquet  qu'aura  planté 
l'inspect^'ur  des  Chemins  pour  marquer  un  chemin  ou 
espace  qui  devra  être  laissé  libre  sur  la  Grève»  comme 
susdit,  encourra  une  amende  de  vingt  schellings  ;  et 
ruiconque  aura  causé  tel  embarras  et  ne  l'ôtera  pas 
çoua  vingt  quatre  heures^  encourra  une  amende  de  dix 
schellings  par  chaque  jour  que  tel  embarras  restera  de 
plus  que  les  vingt-qiatree  heures  susdites. 

Art.  6.  Les  propriétaires  des  cageux  de  bois  de 

.chauffage  qui  seront  vendus,  ou  ceux  qui  les  auront 

^i^enéa,  auront  la  préférence  de  la  place  sur  tous  au- 

^tres,  pour  les  décharger,  k  peine  de  vingt  schellings 

..d'amende  contre  toute  personne  qui  y  mettra  obstacle. 

Art.  7.  Il  est  ordonné  tt  réglé  qu'à  l'arrivée  de 
chaque  Cage,  bâtiment  ou  bateau,  clu^rgé  de  bois  de 
Qhauftage«u  lieu  où  le  dit  bois  pourra  être  débarqué, 
le  propriétaire  oivja  personne  en  ayant  la  cierge,  sera 
,V>bligé  d'en  avertir  le  Connétable  de  la  grève  deux 
heures  après  l'arrivée  de  telle  cage,  bateau  ou  bâtiment, 
mentionnant  le  nom  et  la  résidence  du  possesseur  ou 
conducteur  des  dites  berger»  bateaux  ou  bâtiimens,  et 
l'ejodroit  d'ovi  le  dit  bois  a  été  amené,  et  aussi  la  quaç- 
ttcé  et  la  quali  J  du  bois  sur  chaque  cage,  bateau  en 
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bltlment.  Et  quind  le  dit  boit  sera  vendu,  le  pot*. 
•esseUr  ou  la  personne  en  ayant  la  charge»  informera 
déplus  le  Connétable  de  la  grève  da  prix  auquel  il  au- 
ra vendu  le  dit  bois,  et  du  nom  ou  des  nomstde  la  per- 
sonne ou  des  personnes  aux  quelles  il  aura  été  vendu. 
£t  le  propriétaire,  ou  la  personne  ayant  la  charge  de 
quelque  cage,  bSLteau  ou  bàtinnent,  chargé  de  bois  de 
chauffage,  et  amené  pour  être  vendu  comme  luidit» 
paiera  eu  Connétable  de  la  grève,  la  somme  de  deux, 
schellings  et  six  deniers  courant»  pour  chaque  cage» 
bâjteau  ou  bâtiment  ainVi  amené,  avant  la  vente  du  dit 
bois.  Et  toute  personne  convaincue  d^avoir  f-éfusé 
ou  négligé  de  se  conformer  aux  réfflemena  ci-conte- 
nus, ou  a  aucun  â'ir«ux,  sera  sujette  a  une  amende  de 
T.ingt  scheUing«  pour  chaque  offense. 

ARf.  Si  Aucuns  chafans,  cages,  plançons  ou  au- 
tre So.     •»  construction  ne  resteront  a  la  grève  plus 
de  avw;,'*;*^  huit  heures,  après  qu'ils  auront  été  dé- 
chiifgé^,  sous  peine  de  dix  schellings  d'amende  pour 
chaque  jour,  contre  le  propriétaire  :  et  si  le  Connéta- 
ble  de  la  grève  ne  peut  pa.  a^couvrir  le  propriétaire» 
alors,  après  serment  prêté  devant  un  Magistrat  qu'ils 
ic'^t  les  diligences  nécessaires  pour  connaître  tel  pro- 
priétaire, et  qu'il  lui  reste  inconnu,  le  dit  Connétable, 
sur  l'ordre  de  deux  Magistrats,  saisira  et  vendra  ou 
fera  vendre  sur  les  lieux,  en  la  manière  ci-après  pour- 
vue, les  dits  chalans,  cages,  plançoitd  ou  autres  bois* 
Sur  l'a^entsprove^ant  dî  la  vente  seront  prélevés  le 
frais  et  amenoe  encourrus,  et  le  reste  sera  remis  entre 
les  mains  du  Tr«  -o  kr  des  Chemins,  pour  ensuite  être 
livré  au  projî^riv  «r     i't^  dits  chalans,  cages,  plançoni 
ou  autres  bois,   s  ^^   qv  il  Justifiera  de  sa  propriété  en 
^ceux,  à  la  satisiau  v  n  de  deux  Magistrats.   Pourvu 
que  telle  vente  ne  pourra  avoir  lieu»  à  moins  qu'elle 
n'ait  été  annoncée  au  son  de  la  cloche  par  le  Crieur 
Public,  dans  la  ville  et  les  faubourgs,  et  que  dans  l*a- 
▼ertissement,  les  lieu,  jour  et  heure  n'en  ait  été  fixés  ;. 
tes  quels  jour  et  heure  ne  seront  dans  aucun  cas  avant 
l'expiration  de  quarante  huit  heures  depuis  l'avertibie- 
ment  donné. 
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Art.  9.  Aucune  personne  fesant  le  commerce  dV. 
Sois  de  chauff  jge,  ou  le  revendant  en  détail,    n'achè- 
tera ou  fera  acheter  aucune  cage  ou  cages»  ou  aucune- 
moindre  qusvntité  de  bois  de  chauffage  amené  à  aucune 
partie  du  rivage  ou  port  de  Montréal,  pour  vendre, 
jusqu'à  ce  que  le  dit  bois  ait  été  au  dit  rivage  huit 
jours  sans  acheteui;  t  et  aucune  personne  quelconque, 
ayant  acheté  du  bois  de  chauffage  sur  le  rivage,  com- 
me susdit,  ne  vendra  le  dit  bois  on  aucune  partie  d'ice-V 
lui,  avant  qu'il  nit  été  charroyé  ou  déposé  à  sa  rési- 
dence, ou  au  lieu  où  elle   dépose  ordinairement  son 
bois  de  chauffage,  sous  peine  de  cinq  livres  d-ameode; 
pour  chaque  oflrense  contre  cet  article.  1 

Art.  10.  Il  est  défendu  à  toutes  persObnes,  ex- 
cepté au  Coni)étabIe  d  'h  ^re-ye  et  autres  personnes 
par  lui  employées,  de  p."  fu  bois  devant  aucune 

partie  de  la  Cité  ;  sous  peii«.  ^e  vingt  schellings  d'a- 
m?nde  ;  et  le  Connétable  de  la  grève  est  par  le  pré- 
sent autorisé  à  faire  pécher  et  tirer  de  l'èau  le  dit  bois 
par  telles  personnes  qu'il  jugera»  à  propos  d'employer 
à  ce.  effet  ;  et  il  lui  est  enjoint  de  le  faire  délivrer  pour 
l'usage  de  la  Maison  d'Industrie,  lès  frais  pour  pécher 
et  faire  délivrer  tel  bois  déduits. 
^  Art.  11.  îl  sera  dii  devoir  du  Connétable  de  là 
grève,  de  se  trouver  chaque  jour  sur  le  rivage  pour 
recevoir  tous  rapports  mentionnés  "en  l'article  sept,  et 
pour  tenir  un  registre  exact  et  fidèle  où  seront  enre- 
gistrés les  noms  du  propriétaire  oo  de  la  personne  ay- 
ant la. charge  de  toute  cage  de  bois  de  chauffage,  et 
de  tout  bateau  ou  bâtimenr chargé  du  dit  bois,  amené 
comme  susdit,  la  paroisse,  ou  le  lieu  d'où  il  aura  été 
amené,  la  quantité  et  la  qualité  du  boia,  et  aussi  les 
noms  des  personnes  auxquelles  le  bois  aura  été  vendu 
avec  le  prix  d'icelui.  Et  le  dit  Connétable  de  lagrève 
fera  chaque  Lundi  au  matin  avant  dix  heures,  un  re- 
tour par  écrit  au  Greffier  de  la  Paix  de  tout  ce  qu'il 
9ura  couché  sur  le  dit  registre  la  semaine  précédente, 
comme  susdit,  pour  l'Inspection  des  Magistrats.  ,  Et 
en  cas  de  maladie  ou  autre  cause  raisonable  d'absence, 
ie  Coonciable  de  la  grève  sera  çt  est  par  I«  préfeo^  avk- 
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torisé  à  nommer  un  Clerc  pour  faire  le  dit  devoir  do- 
rant telle  absence,  de  la  conduite  du  quel,  comme  tel, 
il  sera  responsable,  le  quel  Clerc  sera  auparavant  ap- 
prouvé par  deux  Magistrats  dans  une  Session  Spéci- 
ale ou  dans  les  Sessions  Hebdomadaires. 

L~  Connétable  de  la  grève  sera  déplus  chargé  de 
mesurer  le  bois  de  chau^ge,  toutes  et  quantes  fois  il  en 
sera  requis  dins  la  ville  et  tes  faubourgs,  et  aura  droit' 
à  deux  deniers  courant  pour  chaque  corde  de  bois  ain-^ 
si  mesurée,  payable  par  le  vendeur  du  dit  bois.  "Et 
pour  chaque  refits  et  négligence  de  lu  part  du  Conné- 
table de  la  grève  de  se  conformer  aux  présent»  régie- 
mens,  il  encourra  et  payera  une  amende  de  vingt 
schellings. 

''*  Art.  12.  Il  est  ordonné  et  réglé  que  chaque  eorde^ 
dé  bois  aura  huit  pfeds  de  lon45[ueurj  quatre  pieds  de 
hauteur»  et  deux  pieds  et  six  puuve»  entre  les  deux 
coupes  du  bois,  mesure  Française.  Quiconque  vendra 
du  bois  à  la  corde  qui  n'aura  pas  la  longueur  sus -fixée, 
ou  refusera  de  le  faire  tnesurer  par  te  Connétable  de  la 
Grève,  quand  l'acheteur  le  demandera^  payera  une 
amende  de  vingt  schellings  ;  et  tout  bois  qui,  après  avoir 
été  mesuré,  se  trouvera  avoir  moins  de  deux  pieds  et' 
six  pouces  de  longueur,  d'une  coupe  à  l'autre,  sera 
évalué  suivant  sa  longueur,  et  payé  en  proportion  d'i- 
celle,  à  moins  qu'il  n'en  ait  été  autrement  convenu 
entre  les  parties. 

Art.  13.  Le  Greffier  de  la  Paix  sera  tenu  de 
transmettre  k  l'Inspecteur  des  radeaux  et  chalans  à 
Chateauguay,  copies  de»  présens  réglemens,  afin  qu'il 
en^  donne  connaissance  aux  pilots  de  radeaux  et  chalans  ; . 
et  il  aéra  du  devoir  du  Connétable  de  la  Grève  de 
veiller  à  l'exécution  des  présens  réglemens,  sous  peine 
de  quarante  schellings  d'amende  pour  chaque  négli- 
gence ;  et  dans  toutes  poursuites  intentées  en  consé- 
quence d'iceux,  le  dit  Connétable  de  la  Grève  sera 
regardé  et  admis  comme  témoin  compétent^  excepté 
dans  les  cas  où  il  se  trouvera  intéressé- 

Art.  14>.  Les  bornes  de  la  ville  de  Montréal,  en 
tant  qu'elles  auront  rapport  aux  présens  réglemensi 
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seront  prises  et  fixées  comme  suit,  savoir  •  à  comment- 
cer  sur  la  grève  du  fleuve  St*  Laurent»  à  l'extrémité' 
Nord-Est  des  Casernes  sur  la  rue  St.  Pauli  près  du 
Faubourg  Ste.  Miarie,  communément  appelle^  Fàu<« 
bourg  Québec,  et  vis-à-vis  l'extrémité  Sud-Est  delà 
rue  Lacroix  ;  à  continuer  de  là  le  long  de  la  grève  du 
dit  fleuve  au  Sud  Ouest,  jusqu'au  côté  Sud  Ouest  dii 
tçrrain.  autrefoit  appartenant  à  Maurice  Blôndeau, 
£cr.  et  maintenant  rn  la  possession  de  Mr.  David 
Munn  ;.  de  là  le  long  de  la  rue  appellée  ILue  des  Sœurs 
Crises,  au  Nord  Ouest,  jusqu'à  la  rue  appellée  Eue 
M'Gill»  et  y  compris  les  deux  côtés  de  la  dite  rue 
M'Gill,  jusqu'à  la  place  des  Commissaires,  et  y  com- 
pris tous  les  côtés  de  la  diie  place  ;  de  là  le  long  de  la 
rue  Ste.  Radégonde  à  travers  la  ruelle  du  Glacis,  et  la 
rue  Craig,  et  y  compris  les  deux  côtés  d'icelle,  jjr* 
qu'à  ce  qu'elle  joigne  la  rue  Sanguinet  ;  de  là  remon- 
tant la  rue  Sanguinet,  jusqu'à  la  rencontre  de  la- rue 
St.  .Louis  ;  de  la  le  long  de  la  rue  St.  Louis,  jusqu'à 
l'extrémité  d'icelle,  où  elle  entre  dans  la  rue  Lacroix  i 
de  là  le  long  de  la  ^ue  Lacroix  au  Sud«Est,  et  y  com- 
pris les  deux  côtés  de  la  dite  rue,  jusqu'à  la  grande 
i^ue  du  Faubourg  Ste.  Marie  ouQuébec>  et  delà  à  travers 
le  terrain  occupé  comme  Cour  à  bois  du  Roi  jusqu'à  la 
grève  du  fleuve,  au  point  où  les  dites  bornes  sont  com« 
mencées.  Et  les  faubourgs  de  la  ville  de  Montréal 
seront  réputés  comprendre,  pour  les  mêmes  fins,  l'es- 
pace au  delà  des  dites  limites,  compris  en  dédans  de  U 
ligne  û%ée  par  la  Proclamation  de  Son  Excellence  A- 
lured  Clarke,  ^cr.  en  date   du   7  Mars,  1792,  pour 
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limites  de  la  vifie  de  Montréal»  et  de  ses  faiiib'>«'«'2s 


CHAP.  VIL 

REGLEMENS 

Concernant  ks  apprentis  et  les  serviteurs  \ 

engages  par  éontrat  ou  convention.       *" 

Article  1.  Deux  Juges  de  Paix,  ou  plus,  enten- 
dront et  jugeront,  dans  une  Session  ^^bdomadaire  ou 
Sjpéciale  de  la  Paix,  qui  se  tiendra  en  la  Ville  de  Mont- 
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■¥€d\,  toutes  plaintes  touchant  les  différents  et  disputes 

^qui  surviendront  entre  les  maitres  et  leurs  apprentifs» 

domestiques,  engagés»  ou  compagnons.      Et  il  sera 

procédé  dans  tous  les  cas  de  plainte,  en  conformité  au 

Statut  Provincial  de  la  57  Geo.  3.  Chap.  16. 

Art.  2.  Tout  apprentif  de  quelque  métier  ou  art 
mécanique  que  ce  soit,  engagé  par  convention  en  écrit» 
et  tout  serviteur  engagé  par  convention  verbale  devant 
témoins,  qui  laissera  son  service  ou  ses  devoirs,  ou  qui, . 
de  jour  ou  de  nuit,  s'absentera  sans  petmisHion  du  dit 
service,  ou  du  lieu  où  réaideront  les  personnes  qui  l'em- 
ploieront; ou  qui  refusera  ou  négligera  de  remplir  ses 
justes  devoirs,  ou  d'obéir  aux  ordres  légitimes  qui  lui 
seront  donnés  par  ses  maitres  ;  ou  qui  se  rendra  cou- 
pable d'aucune  faute  ou  mauvaise  conduite  dans  le  ser- 
vice de  ses  maitres,  pourra  être  et  sera,  s*- .*  la  plainte 
et  la  preuve  qui  en  auront  été  dûment  faites  devant 
les  dits  Juges  de  Paix,  condamné  à  l'amende  et  aux 
peineà  inâigées  par  le  susdit  Statut  de  la  57eme; 
Oeorge  3.  chap.  116. 

^  Art.  3.  Tout  doibestique,  serviteur,  compagnon, 
ou  journalier  engagé  pour  un  tems  fixe,  par  mois  ou 
pour  un  plus  long  espace  de  tems,  et  non  pas  à  la  pièce 
ou  à  la  tâche,  qui  aura  dessein  de  laisser  le  service  au- 
quel il  seva  pour  lors. engagé,  donnera,  ou  fera  donner 
avis,  au  moins  quinze  jours  avant  l'expiration  de  sou 
engagement,  qu'il  est  dans  cette  intention.  Et  si  au- 
cune des  dites  personnes  quitte  le  dit  service,  sans 
donner  cet  avis»  quoique  le  tems  en  soit  expiré,  elle 
sera  réputée  avoir  déserté  du  dit  service,  et  punie  en 
CQoséquence}  et  tout  maitre,  maîtresse,  ou  bourgeois» 
donnera  paretllement  avis  à  ses  serviteurs,  compagnons» 
ou  journaliers»  de  l'intention  où  il  sera  de  ne  plus  les 
garder  et  employer  après  que  le  tems  de  leur  service 
sera  expiré. 

~  Pourvu  toujours-  que  tout  domestique,  serviteur» 
éompagnor.  ou  journalier j  engagé  pour  im  tems»  puisse 
être  déchargé  par  son  maître  ou  sa  maîtresse  ou  la 
personne  qui  l'emploiera,  k  l'expiration,  ou  avant  l'ex« 
pinitioB  du  tcECs  de  sou  engagement»  sans  avis^  en  pa< 
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tarant  en  entier  les  gages  qu'il  aurait  rc^us  pour  tout  lo 
tems  pour  lequel  il  aura  été  engagé;  ou  gl  le  tcma  était 
cxpfiréy  4a  personne  ainsi  déchargée  sans  avist  pourra 
exiger  des  gages  pour  tout  le  tems  qui  se  sera  écoulé  de- 
puis le  jour  où  le  dit  avis  aurait  dû  lui  être  donné  ainsi 
^ue  susdit 

Art.  4.  Tout  domestique,  serviteur,  compagnon 
ou  journalier  engagé  comme  susdit,  au  mois,  ou  pour 
un  plus  long  espace  de  tems,  à  la  pièce  ou  à  la  tâche* 
^ui  laissera  ou  abandonnera  le  service  oUr'  l'ouvrage 
pour  lequel  il  aura  été  engagé,  avant  le  tems  copvenu, 
sera  sujet  à  une  amende  qui  n'excédera  pas  vingt 
echellings. 

Art.  5.  Quiconque  retirera  ou  cachera  à  dessein 
.aucun  apprenti  ou  serviteur  ervgagé  par  acte  ou  con« 
mention  par  écrit,  qui  aura  abandonné  le  service  de  «on 
maitre  ou  aa  maîtresse,  sur  la  preuve  qui  en  sera  dûment 
/aite,  ou  qui  excitera  ou  engagera  aucun  apprentif  ou 
«erviteur  à  abandonner  le  service  de  ses  maitres,  en- 
courra, pour  chaque  telle  offense,  une  amende  qui 
n'excédera  ras  cinq  livres  courant* 


CHAP.  VIII. 

REGLEMENT 
Concernant  les  Mendiants. 

Il  est  défendu  de  mendier  ou  quêter  dans  la  Citét 
«t  toute  personne  qui  sera  Coupable  d'infraction  au 
présent  règlement  sera  appréhendée  et  traduite  devant 
un  des  Juges  de  Paix  de  la  Cité,  qui  donnera  son 
ordre  pour  confiner  dans  la  prison  commune  tel  in- 
fracteur,  pendant  un  tems  qui  n'excédera  pas  trois 
mois.  ^ 

Il  sera  alloué  deux  schellings  à  chaque  connétable 
pour  l'arrestation  de  chaque  d^inquant. 

De  par  la  Cour. 

JNP.  DEigiSLE,  G.  P. 
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,Règles  et  Réglemens  de  Policet  1     T    A  COUR 
pour  la  Cité  île  Montréal.      ^    JL-aë    ayant   ex- 


District  del  Cour  du  Banc  du  Roi^ 

Montréal,  j     Mardi,  20  Février,  1821. 

Présents — les  honorables 

Mr.  LE  Juge  REIDt  \ 

Mr.  le  Juge  FOUCHER.  5 

iceO     r     A 

/•     ^  a 

.aminé  eç  revisé  les  Régies  et  Réglemens  de 

Police  faits  pour  la  Cité  de  Montréal,  dans 
la  Cour  d^s  Sessions  de  Quartier  de  la  Paix, 
tenue  en  la  Salle  d'Audience,  dans  la  Cité 
de  Montréal,  le  DIX  de  JANVIER  der- 
nier,  et  continuée  ,par  ajournement  jusqu'au 
DIX-NEUF  du  même  mois,  confirme  les 
dites  Régies  et  Réglemens,  sauf  et  excepté 
ces  parties  .du  second  article  du  chapitre 
premier  consistant  dans  les  mots  suivants, 
savoir,  "  et  sera  en  outre  tenu  de  démolir 
"  ou  défaire,  ou  faire  démolir  ou  défaire 
**  toutes  ou  telles  partie^  des  dits  bâtiment, 
"  maison,  mur  ou  clôture,  qui  s'écarteraient 
'*  de  l'alignement  susdit,"  lesquels  mots 
sont  à  la  fin  de  la  première  section  du  dit 
second  article  ;  et  les  mots  suivants,  savoir, 
"  en  par  elle  bâtissant  sur  une  parallelle  qui 
*<  ne  sera  pas  à  moins  de  six  pieds  François 
•*  de  distance  du  dit  alignement;"  lesquels 
se  trouvent  dans  la  seconde  section  du  dit  se- 
cond article,  lesquelles  parties  sont  rejettées 
par  la  Cour. 

RSID,  LEVESQUE  8c  MONK,  P.  C.  B.  Ri 
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